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Des vestiges vieux de 1920 ont
été retrouvés sur les terrains
d’Hydro-Québec du boulevard
des Forges. 

JOANY DUFRESNE
joany.dufresne@quebecormedia.com

Remontant à l’époque de la Shawinigan
Water & Power, les anciens éléments élec-
triques ont été déterrés les mois derniers. 

HYDRO-QUÉBEC

Des vestiges de 1920 enfouis dans le sol
vation pour voir l’étendue des dégâts dans
le sol et nous avons vu un équipement en -
foui », ajoute Mme Roy. 

Grâce à des expertises et des analyses
poin tues, la société d’État a été en mesure
de répertorier les 864 pièces enfouies et de
déterminer le degré de contamination des
sols.  Des hydrocarbures pétroliers C10 et
C50 ainsi que des BPC (produits chimiques
industriels) ont été relevés. 

Les résultats des tests démontraient ce-
pendant le respect des critères du ministère
du Développement durable, Environne-
ment, Faune et Parcs. Les nappes phréa-
tiques n’avaient pas été atteintes.

Le plan et la décontamination

Hydro-Québec, qui se considère très
pro  actif en matière d’environnement, a dé-
veloppé il y a quelques années un plan an-
nuel de gestion des terrains contaminés. 

Dans le cadre de ce plan, la société d’État
a procédé en décembre 2012 et janvier 2013
à l’excavation des éléments électriques en-

fouis et à la décontamination au 6215, bou-
levard des Forges. 

Lucie Roy rapporte qu’Hydro-Québec a
géré avec diligence ces vestiges du passé. 

Les opérations des derniers mois n’é -
taient pas les premières effectuées sur ses
terrains. En 1999 et 2002, des sections du
poste électrique du 5900, boulevard des Che-
naux (voisin du 6215) avaient été démante-
lées. Hydro-Québec avait alors enclenché le
processus de réhabilitation des sols. 

Plus de 800 pièces datant du début du
siècle étaient enfouies dans le sol du Centre
des services automatisme et communica-
tion d’Hydro-Québec situé au 6215, boule-
vard des Forges.  

Au total, 837 condensateurs, 12 traversées
et 15 bases de bétons ont été répertoriés. 

« Les matériaux ont vraisemblablement
été enfouis par la Shawinigan Water &
Power », explique Lucie Roy d’Hydro-Qué-
bec.  Acquis en 1920 par l’ancienne compa-
gnie privée, les terrains étaient notamment
utilisés comme site de transformation et de
remblayage. 

Avec la nationalisation de l’électricité en
1963, Hydro-Québec a automatiquement
hérité des terrains dans l’état qu’ils étaient. 

Un accident bénéfique

C’est suite à un incident lors de l’entre-
posage d’un équipement électrique en 1999
qu’Hydro-Québec a pris connaissance des
objets enfuis. 

« Nous avions installé un puits d’obser-

L’une des pièces déterrées. PHOTO GRACIEUSETÉ

864 pièces étaient enfouies dans le sol.
PHOTO GRACIEUSETÉ

CONSEIL DE VILLE DE TROIS-RIVIÈRES

La Ville se joint au programme “Changez d’air”

Une nouvelle rampe en acier inoxydable sera installée à droite sur l’escalier monu-
mental. PHOTO GUILLAUME JACOB

Les propriétaires de vieux
poêles à bois pourront bientôt
bénéficier du programme «
changez d’air », auquel
participe maintenant la Ville de
Trois-Rivières, pour acheter
des foyers plus
écologiques.

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

Ce programme est doté d’une envelop -
pe de 5000 $. Il se divise en trois volets.
Ceux qui décideront de se défaire de leur
vieux foyer pourront recevoir 200 $; ceux
qui décideront de changer leur équipe-
ment de chauffage d’appoint au bois pour-
ront recevoir 600 $; et ceux qui voudront
changer leur système de chauffage central
au bois pourront empocher 700 $.   

Cette année, 50 poêles à bois polluants
pourraient être mis hors d’usage ou chan-
gés pour des équipements plus écolo-
giques grâce à ce programme à Trois-Ri-
vières.

Le programme, mis en place en parte-
nariat avec l’Association québécoise de
lutte contre la pollution atmosphérique,
vise à réduire le smog hivernal et la pré-
sence de particules fines dans l’air. 

À terme, ce programme pourrait per-
mettre le remplacement de 5000 poêles à
combustion lente sur le territoire de la
ville. Cela permettrait de réduire les émis-
sions de particules fines de 348 à 565 ton -
nes par année pendant trois ans. 

Une nouvelle rampe 

L’escalier monumental inauguré l’été
dernier au centre-ville de Trois-Rivières
sera bientôt doté d’une nouvelle rampe
afin de le rendre plus sécuritaire. 

La Ville de Trois-Rivières a commandé
des travaux supplémentaires à l’entrepre-
neur qui a construit l’escalier pour instal-
ler un nouveau garde-corps et de nou-
veaux équipements électriques et d’éclai-
rage. Ce nouveau contrat a été octroyé
pour 50 000 $. 

« Il s’agit d’une rampe ornementale qui
se marie bien avec le design de l’escalier,
explique le maire Yves Lévesque. Des lu-
mières y seront intégrées. » Elle sera ins-
tallée du côté droit. 

Lors de son inauguration, l’escalier mo-

numental, construit au coût de 1,6 M$,
s’était attiré quelques critiques. 

Sa conception audacieuse avait soulevé
des questions de sécurité. 

Sa sinueuse main courante a semé le
doute quant à son aspect pratique. 
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DOSSIER EXCLUSIF
PROGRAMME DE HOCKEY À WEMOTACI

Mettre la délinquance en échec
Dans la chanson Passe moé la
puck des Colocs, Dédé Fortin,
dans le rôle d’un démuni,
demandait un peu d’aide afin de
se sortir de sa situation difficile.
C’est par le hockey que la nation
Atikamekw de Wemotaci tente
de donner ce coup de main à ses
jeunes. 

Depuis maintenant six ans, des cours de
hockey sont offerts aux enfants résidant sur
la réserve située en pleine forêt à plus de
100 km de La Tuque. Chaque semaine, du
mardi au jeudi, deux entraîneurs de l’Aca-
démie Thibault-Bégin-Thibault de Trois-
Rivières, Julien Ouellet et Steve Moreau, of-
frent des séances de perfectionnement aux
jeunes des calibres pré-novice à junior. 

Entre 50 et 100 jeunes se présentent lors
de ces entraînements, dont une demi-dou-
zaine de filles. « C’est un projet pour garder
les jeunes dans le bon chemin et à l’école,
explique M. Ouellet. Ça leur permet d’avoir
des activités pour éviter le décrochage. »

« On les incite à venir ici. Plutôt que de
faire du vandalisme, ils peuvent jouer au
hockey », ajoute Marco Chilton, président
du comité sport-jeunesse de Wemotaci.

La réserve de la Haute-Mauricie n’est pas
seule au Québec à profiter des enseigne-
ments de l’Académie.

Ce qui ne devait être qu’une première ex-
périence, il y a six ans, s’est transformé en
succès pour Nicolas Thibeault, président de
l’entreprise. Un de ses entraîneurs passe

maintenant huit mois par année à Obedji-
wan, à proximité de Chibougamau, où il di-
rige le programme de hockey de l’endroit.

Une adaptation nécessaire

Comment les Atikameks réagissent-ils à
la venue de deux entraîneurs de l’extérieur
de leur communauté, d’une origine diffé-
rente de surcroit? Tout a été une question
d’adaptation. « Les jeunes sont réceptifs,
mais il fallait gagner leur confiance au tout
début. Ce n’était pas évident. Nous sommes
des blancs qui viennent de l’extérieur. De-
puis, nous avons créé des liens et mainte-
nant on s’entend très bien », révèle M. Ouel-
let.  La réaction des enfants laisse en effet
peu de place à l’interprétation. 

Les rires sont nombreux pendant les pra-
tiques, particulièrement chez les plus
jeunes. Les deux entraîneurs doivent aussi
composer avec la barrière de la langue,
puisque plusieurs joueurs ne parlent pas
français et ne l’apprendront qu’à partir de la
troisième année du primaire. 

Les deux hommes avouent avoir beau-
coup appris de cette aventure. 

« C’est quelque chose de très valorisant,
humainement et du côté hockey. On ap-
prend autant que les jeunes. Je n’avais ja-
mais eu l’occasion de vivre sur une réserve
et de côtoyer les gens des premières nations.
C’est une belle expérience », souligne M.
Moreau.

Une autre mentalité

L’enseignement du hockey aux Atika-
meks est toutefois bien différent de ce qui se
fait dans les arénas de Trois-Rivières. 

Si l’excellence est une des valeurs de base
de l’enseignement du hockey québécois, ce
n’est pas le cas à Wemotaci.

« C’est une mentalité vraiment différente.
À Trois-Rivières, les jeunes sont poussés
vers la performance, alors qu’ici, c’est beau-
coup plus récréatif. Il y a quand même des
jeunes qui vont jouer à l’extérieur et qui
veulent pousser. Ceux-là, on les encadre un
peu plus », souligne M. Ouellet. Les deux en-
traîneurs ont d’ailleurs dû adapter leur façon
d’enseigner. Ils doivent laisser davantage de
laisser-aller aux joueurs, sans quoi, plusieurs
ne seront pas de retour.

NICOLAS
DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com 
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Difficile de trouver la
porte de sortie
Même si le hockey est une
religion chez les Améridiens,
comment expliquer qu’un si petit
nombre ait percé les sphères du
hockey pour se rendre à Ligue
nationale de hockey? Le manque
de désir semble y avoir joué un
rôle. 

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com

Pour les jeunes hockeyeurs attikamekws,
la LNH est loin d’être le rêve ultime. 

En fait, il est bien plus important pour eux
de remporter les différents tournois inter-
bandes que de soulever la coupe Stanley. 

La fierté de la communauté face aux
autres nations est ce qui passe en premier. 

Voilà pourquoi plusieurs adolescents re-
fusent de quitter la réserve lorsqu’il serait
temps pour eux de joindre une équipe
double lettre à La Tuque ou Trois-Rivières.

Difficultés

« J’ai des joueurs ici qui manient la ron-
delle comme je n’ai jamais vu. Mais lorsque
c’est le temps de jouer dans un système, il
n’y a rien à faire. Pourtant, ils pourraient ai-
sément jouer dans la LHJMQ, mais ils ne
sont pas intéressés à aller voir ailleurs », ob-
serve Julien Ouellet.

Eugène Petiquay connaît bien les diffi-
cultés que rencontrent les hockeyeurs amé-
rindiens. Son fils Daniel a évolué dans la
LHJMQ avec l’Océanic de Rimouski, aux
côtés d’un certain Sidney Crosby. 

Aujourd’hui, il regarde son petit-fils profi-
ter de l’enseignement des deux entraîneurs
invités. Il est persuadé que le programme de
l’Académie TBT est la meilleure manière
pour développer le sport à Wemotaci.

« Il y a beaucoup d’individualisme chez
les Autochtones. Si un Autochtone essaye de
montrer quelque chose à un autre, ça ne

fonctionnera pas. Il faut que ce soit quel-
qu’un d’ailleurs. Ce que l’Académie leur in-
culque, ça leur apporte beaucoup (aux en-
fants). C’est tout un mode de vie qu’ils ap-
prennent, pas juste du hockey. »

Les premiers résultats se font sentir

À sa sixième année, le programme de
l’Académie a connu une baisse de popula-
rité, selon le président du comité sport-jeu-
nesse, Marco Chilton. 

Une conséquence directe de l’instaura-
tion du projet, puisque qu’ils sont de plus en
plus nombreux à se joindre à la structure de
Hockey Québec. 

« Il y a moins d’intérêt, mais c’est parce
que plusieurs joueurs ont décidé d’aller
jouer au hockey double lettre à La Tuque. On
ne voyait pas ça avant. »

Certaines familles se sont même expa-
triées à Trois-Rivières pour permettre à leur
jeune de cheminer dans divers sports. 

« L’un d’eux a remporté le Bol d’or au
football », souligne le chef du Conseil de la
nation Atikamekw, David Boivin, pour qui, il
s’agit d’une fierté. 

Éviter l’ennui

Malgré l’encadrement, il n’est pas facile
pour un jeune de s’éloigner de ses racines.
M. Petiquay se souvient bien des difficultés
rencontrées par son enfant, lors de ses ten-
tatives pour percer dans la LHJMQ.

Après avoir été retranché par les Cata-
ractes de Shawinigan, qui craignaient que le
jeune homme ne quitte l’organisation à tout
moment pour retourner à Wemotaci, il a fi-
nalement obtenu la confiance de l’Océanic
de Rimouski. 

« Je lui ai dit de ne pas s’arranger pour
s’ennuyer et de se faire des amis dans les
joueurs et dans sa famille d’accueil. Les
jeunes autochtones ne savent pas comment
vivre en ville », croit-il.

Marco Chilton est le président du comité sport-jeunesse de Wemotaci. C’est lui qui est se
charge de la communication entre le programme de l’Académie TBT et les Atikameks. NICOLAS
DUCHARME

Vers un sport-études
L’instauration d’un programme
de hockey à Wemotaci est le
premier pas d’un projet qui
pourrait avoir des
conséquences bien plus
importantes pour la
communauté: la naissance d’un
programme sport-études.

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com

Selon les données de 2006 de Statistique
Canada, 64 % des membres de la commu-
nauté de Wemotaci ne possèdent pas de di-
plôme d’études secondaires. Un constat
alarmant qui perdure année après année. 

Le Conseil de bande aimerait bien que
le programme de l’Académie Thibeault-
Bégin-Thibeault  ajoute un volet éducatif.

« C’est certain que nous voulons déve-
lopper un programme de la sorte. Ça per-
mettrait à nos jeunes d’améliorer leurs ca-
pacités et ce qu’ils retiennent de l’ensei-
gnement, en plus d’augmenter leur intérêt
pour aller à l’école », mentionne le chef du

Conseil des Atikamekws, David Boivin.
Le budget représente toutefois un pro-

blème dans ce projet. 
La bonne nouvelle est que la réserve

possède déjà d’excellentes installations,
dont un terrain de baseball moderne et
une surface de gazon synthétique pour le
soccer. On aimerait que les enfants déve-
loppent des habiletés sportives dans di-
vers sports, pas seulement au hockey.

« Le but est de permettre aux Amérin-
diens de poursuivre leur scolarité et d’ob-
tenir leur diplôme. On veut qu’ils soient
bons à l’école et qu’ils y restent. Si en plus,
nous formons de meilleures personnes,
j’en suis enchanté », observe Nicolas Thi-
beault, président de l’Académie TBT.

Les jeunes de la communauté devraient
ainsi réussir leurs cours afin de sauter sur
la patinoire. 

Un suivi académique serait aussi as-
suré. Le programme s’adresserait aux en-
fants d’âge primaire, au début. 

Une rencontre est prévue prochaine-
ment avec le Conseil de nation. 

Si les astres s’alignent, le projet pourrait
prendre vie dès l’année prochaine.
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VOXPOP Qui aimeriez-vous voir en spectacle au Festivoix cet été?

J’aimerais voir Ariane
Moffatt. 

Philippe Boissonneault

J’ai vu ailleurs Stacey Kent
qui pourrait être intéres-
sant. 

Garry Miles

Vincent Vallières est déjà
venu, mais j’aimerais le re-
voir. 

Joanie Landry

Les deux participants de
La Voix dimanche, Rick
Hughes et Stephan McNi-
coll, offrirait un bon spec-
tacle. 

Danielle Picard

Des policiers
auraient manqué de
compassion
L’arrestation musclée d’un
présumé cambrioleur dans une
pharmacie de Trois-Rivières,
continue de faire des vagues.
Un témoin de l’intervention
policière a dénoncé le
comportement des agents qui
se sont présentés sur les lieux.

AGENCE QMI

Le 2 février dernier, la mère de famille a
assisté au vol à main armé dans un com-
merce du boulevard des Récollets. 

Alors qu’elle patientait dans la salle
d’attente d’une pharmacie avec ses deux
enfants, elle est demeurée tétanisée en
voyant un homme menacer la caissière.

En entrevue avec Claude Poirier, 
la femme a accusé les policiers qui sont 
arrivés sur les lieux par la suite d’avoir
manqué de compassion et de jugement
lors de leur intervention. 

«Je suis dans la salle d’attente. Ma fille
pleure, elle est rouge et elle crie qu’elle
veut s’en aller. Mon fils aussi pleure. Et la
seule personne qui est venue nous voir
c’est la pharmacienne», a expliqué la Tri-
fluvienne qui souhaite garder l’anonymat.

«Pas de main sur l’épaule, pas de coup
d’œil. On pleurait tous, car c’était difficile.
Mon garçon était agrippé à moi», relate-t-
elle. Malgré son rôle de témoin-clé dans
cette affaire, les policiers l’ont complète-
ment ignorée, estime-t-elle. 

«J’ai quitté la pharmacie en pleurs seu-
lement 15 minutes plus tard. Personne ne
nous a dit ce qui se passait. On a quitté
seul», déplore-t-elle. 

Elle ne comprend toujours pas pour-
quoi les policiers n’ont pas recueilli sa 
déposition au moment des faits. 

La femme regrette aussi que les agents
n’aient pas fait preuve d’empathie envers
elle et ses enfants.

Le syndicat des policiers de Trois-Ri-
vières n’a pas voulu s’entretenir avec
Claude Poirier pour commenter l’affaire. 

La mère de famille avoue qu’elle songe 
à déposer une plainte en déontologie 
policière.

près 20 ans, le FestiVoix
est connu à travers la
Mauricie, mais surtout
reconnu en dehors de

notre frontière régionale. 
Bien que l’on parle souvent 
du Festival d’été de Québec 
ou encore des Francofolies 
de Montréal, le FestiVoix a 
sa place parmi les grands
évènements incontournables
d’été.

Les chiffres sont impressionnants: 
300 spectateurs; 75 000 touristes; 
100 spectacles; 500 artistes et une armée
de 350 bénévoles.

Pour la fréquentation 2012, plus de
24 000 personnes étaient des détenteurs
d’entrées payantes. La majorité des spec-
tateurs ont entre 35 et 54 ans, viennent en-
suite les 18 à 34 ans et les 55 ans et plus.

Mais le FestiVoix n’est pas qu’un festi-
val de chansons, c’est aussi une retombée
économique importante pour la Mauricie. 

Les 75 000 touristes qui proviennent de
partout au Québec, visitent, se logent,
mangent et consomment chez nous. 

Sans ce festival d’envergure, nous nous
priverions de cela.

Pendant 10 jours, et ce, sur 13 scènes, les
différentes musiques seront représen-
tées: la musique populaire; jazz; lyriques;
la relève; émergentes, rock; poétiques et
même pour les enfants.

Économie

Bien que nos dirigeants politiques l’ou-
blient souvent, la culture a ceci de particu-
lier, elle est une source de revenus pour
nos villes. Quelle ville ne rêve pas de voir
débarquer 75 000 touristes chez soi du-
rant 10 jours? Ce serait fou de refuser. 

Un simple calcul qui n’a rien de sorcier.
Chaque touriste doit dépenser 50$ par
jour. Donc, 75 000 multiplier par 50 $, et ce,
sur 10 jours, cela donne approximative-
ment des retombées pour nos commerces
de 37,5 M$.

Donc, pour la Mauricie, vive le Festi-
Voix! N’ayons pas peur de le dire ouverte-
ment, il faut soutenir notre festival que
plusieurs villes à travers le Québec jalou-
sent fortement, parce que c’est une 
référence.

Mes voix

Moi qui aime les chanteurs et surtout
les voix, je ne manquerai pas ce festival
sous aucun prétexte. 

Plusieurs chanteurs ont bercé mon en-
fance et d’ailleurs, pour l’un d’entre eux, il
berce encore l’homme que je suis. 

Le 29 mars prochain, je serai à la 
dix ième rangée du Centre Bell pour en-
tendre Michel Sardou. Cette soirée-là, ne
me dérangez pas, ce sera MA soirée.

Mais comme j’aime les voix, j’aime
aussi en découvrir de nouvelles, comme le
groupe Geïza d’Alma. La chanteuse, Isa-
belle Bouchard, par sa voix unique, m’a
touché dès la première note. 

Enfin rêvons, si jamais une tournée des
chanteurs provenant de l’émission La
Voix existe, j’espère qu’elle s’arrêtera au
FestiVoix.

A

Jean-Luc Doumont
jean-luc.doumont@quebecormedia.com
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PRÉVISIONS DE CROISSANCE ÉCONOMIQUE DU CONFERENCE BOARD

Trois-Rivières en queue de peloton

Selon le Conference Board, la situation économique de Trois-Rivières se détériorera
en 2013. PHOTO CLAUDIA BERTHIAUME

La région métropolitaine de
Trois-Rivières se retrouve bonne
dernière dans les prévisions de
croissance des villes
canadiennes 2013 du 
Conference Board. 

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

L’organisme de recherche privé prévoit
une décroissance (-0,6 %) du produit inté-
rieur brut (PIB) de Trois-Rivières en 2013.
Ce qui place la cité de Laviolette au dernier
rang des 28 villes canadiennes étudiées. 

En fait, Trois-Rivières est l’unique ville où
l’on prévoit une décroissance. 

« La décision du gouvernement provin-
cial de renoncer au projet de réfection de 
2 milliards $ de Gentilly-2 et de fermer la
centrale constitue un choc pour l’économie
de Trois-Rivières », soutient le Conference
Board par voie de communiqué.

De plus, on ne prévoit pas de croissance
de la population sur un horizon de cinq ans
dans la région métropolitaine, ce qui est de
mauvais augure pour la demande de pro-
duits domestiques et le marché immobilier,
analyse l’organisme. 

En 2012, Trois-Rivières a essuyé une
baisse de 1,1 % de son produit intérieur brut,
révèle aussi l’étude. Pourtant, l’an passé à
pareille date, le Conference Board plaçait
Trois-Rivières à la tête des villes québé-
coises en termes de croissance, et prévoyait
une hausse de 2,6 % de son PIB. 

Ne pas se laisser démonter

Les gens d’affaires de la région ne doivent
pas se laisser démonter par ces sombres
pronostics, croit le président de la Chambre
de commerce et d’industries de Trois-
Rivières, Patrick Charlebois. 

« Ce n’est pas une surprise. Quand le gou-
vernement a annoncé la fermeture de Gen-
tilly-2, on savait que des jours sombres nous
attendaient d’un point de vue économique.
Mais il ne sert à rien de s’apitoyer sur notre
sort. » 

D’autant plus que les prévisionnistes
peuvent se tromper, souligne le président. «
Ce que je déplore dans ces prévisions, c’est
qu’elles ne tiennent pas compte de la capa-
cité des gens d’affaires de la région de
contrer les impacts négatifs du déclasse-
ment de la centrale. » 

D’ailleurs, le Conference Board ne sem -
ble pas avoir considéré le Fonds de diversifi-

cation économique de 200 M$ dans ses pro-
jections. 
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Un conflit de travail pourrait être
évité à l’Aluminerie de
Bécancour (ABI). Le syndicat
recommandera à ses membres
d’accepter le dernier rapport de
la conciliatrice dépêchée par le
ministère du Travail pour
dénouer l’impasse qui perdure
depuis novembre.

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

Les travailleurs de l’aluminerie devront
se prononcer sur cette proposition de la
conciliatrice lors d’assemblées qui se tien-
dront au cours des prochains jours. 

Durant les derniers mois, la situation est
demeurée tendue au sein de l’usine de Bé-
cancour. La compagnie a le droit de déclen-
cher un lock-out et le syndicat détient un
mandat de grève à déclencher au moment
jugé opportun. 

Le contrat de travail est échu depuis le 22
novembre et les négociations avaient été ar-
dues jusqu’à maintenant. 

Les pourparlers avaient repris le 10 fé-
vrier dernier en présence d’une concilia-
trice, peu après que le syndicat eut annoncé

NÉGOCIATIONS À L’ALUMINERIE DE BÉCANCOUR

Possible dénouement
qu’il allait recommander à ses membres de
refuser les dernières offres patronales. 

Soulagement

L’entente possible à l’ABI fait pousser un
soupir de soulagement au président de la
Chambre de commerce et d’industrie du
Cœur-du-Québec, Jean-Denis Girard. 

« C’est une excellente nouvelle », com-
mente-t-il. Alors que la Chambre travaille
sur l’après-Gentilly-2, le spectre d’un con -
flit de travail à l’aluminerie représentait une
épée de Damoclès au-dessus de l’économie
régionale, indique le président. 

« Beaucoup de petites et moyennes en-
treprises de la région qui ont des contrats
avec l’aluminerie en obtenaient aussi beau-
coup de la centrale nucléaire. Avec l’arrêt
des opérations, bon nombre de ces entre-
prises ont vu leur chiffre d’affaires dimi-
nuer de 10 à 50 %. Un conflit de travail à
l’ABI aurait mis en péril plusieurs de ces
entreprises. »

L’entente proposée par la conciliatrice
serait valide pour une durée de cinq ans. 

L’ABI est l’un des plus importants em-
ployeurs privés de la région, avec 900 tra-
vailleurs. 

La menace d’un conflit de travail s’amenuise à l’Aluminerie de Bécancour. Une conciliatrice
du ministère du Travail a déposé un rapport qui convient au syndicat. PHOTO NICOLAS DUCHARME
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MRC DE BÉCANCOUR: UN MÉDIATEUR POURRAIT ÊTRE DEMANDÉ

Le torchon brûle au Conseil des maires

La mairesse de Bécancour, Gaétane Désilets, a piqué une colère lors de la dernière ré-
union du conseil des maires de la MRC de Bécancour. PHOTO GUILLAUME JACOB

La mairesse de Bécancour,
Gaétane Désilets, a eu une prise de
bec avec le président du Centre
local de développement, Jean-Guy
Paré, lors du Conseil des maires de
la MRC, mercredi soir. 

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

Mme Désilet a piqué une colère et a 
demandé des explications sur l’embauche
d’un conseiller en développement touris-
tique par le CLD. C’est que les maires de 
la MRC avaient voté, lors de leur dernière 
réunion,  une résolution qui imposait au
CLD de ne pas engager de dépenses en ce
qui a trait à son volet tourisme, le temps que
le litige qui divise le conseil à ce sujet soit
réglé. 

« C’est-tu en français, ça ? » s’est emportée
la mairesse Désilets après avoir relu à haute
voix le libellé de la résolution. 

Contester l’initiative

Il faut savoir qu’au cours des derniers
mois, la Ville de Bécancour a soutenu la créa-
tion d’un office de tourisme sur son terri-
toire. Du coup, elle a voulu s’abstenir de ver-

ser au CLD, pour son budget 2013, des cotisa-
tions aux fins de développement touristique. 

Trois autres maires de la MRC appuient la
création d’un office de tourisme sur le terri-
toire de Bécancour. 

Mais d’autres premiers magistrats contes-
tent cette initiative et croient que le CLD 
devrait garder la mainmise sur le développe-
ment touristique et les ressources qui y sont
dévolues. 

L’impasse est telle au sein du conseil des
maires que l’idée de recourir aux services
d’un médiateur de la Commission munici-
pale du Québec a été soumise lors de la 
dernière assemblée. Pour être valide, il sem-
blerait que cette demande doive recevoir
l’appui de toutes les municipalités. 

Mission à accomplir

Or, le président du CLD, Jean-Guy Paré,
est aussi maire de Saint-Pierre-les-Bec-
quets. Récemment, le conseil de cette muni-
cipalité est demeuré divisé sur une résolu-
tion demandant l’intervention d’un média-
teur, ce qui a eu pour effet de la faire tomber.
Le maire Paré s’est engagé à convoquer son
conseil en séance spéciale pour soumettre
une nouvelle résolution. 

Quant à l’embauche d’un conseiller tou-
ristique par le CLD, Jean-Guy Paré plaide
que l’organisme a une mission à accomplir.
«Le CLD donne des services à la population

de l’ensemble de la MRC. Présentement, il y
a huit municipalités qui n’ont pas de service
sur le plan touristique et c’est ce à quoi on
voulait remédier. »
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Depuis 20 ans, une résidence à l’écoute des besoins de sa clientèle
et qui vous offre3milieux de vie chaleureux à dimension humaine.

20 ans de services et de soins de qualité où notre préoccupation
première est le bien-être et la sécurité de nos aînés.

Une vie stimulante, des résidents heureux!
Pour notre clientèle autonome : accueil, sécurité et chaleur humaine.

Des services et des soins complets inclus. Du personnel expérimenté, jour et nuit.

Des activités attrayantes, originales et diversifiées tous les jours
ainsi que pour les évènements et les fêtes spéciales.

Des résidents bien entourés , des familles rassurées !
Pour des besoins plus spécifiques, l’unité d’assistance, située au 3e étage,

vous offre : un milieu de vie familial
un suivi minitieux personnalisé, plus d'encadrement et de soins ainsi qu’un

programme d'activités intéressant et adapté.

Le savoir-être et le savoir-faire,
des employés de coeur!

Notre Maison Valeo Jean XXIII, situé au 5700 rue Rolland
offre 4 unités prothétiques conçues sur mesure pour les personnes

atteintes de la maladie d’Alzheimer.
Un endroit de confiance, renommé dans la région.

819 371-1413
2850, rue Brodeur,Trois-Rivières

groupesantevaleo.com
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Plusieurs municipalités de la MRC de Bécancour envisagent de se munir de règlement
sur la protection de l’eau potable, comme l’a fait la ville de Gaspé dernièrement. PHOTO
AGENCE QMI 

MRC DE BÉCANCOUR

Plusieurs municipalités
songent emboîter le pas
Plusieurs municipalités de la
MRC de Bécancour sont sur le
point d’emboîter le pas à Gaspé
en soumettant à leur conseil des
projets de règlements pour
protéger l’eau potable contre les
projets de forage. 

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

« De mois en mois, une multitude de mu-
nicipalités vont en adopter », rapporte Serge
Fortier, coordonateur du Regroupement in-
terrégional gaz de schiste de la Vallée du
Saint-Laurent, qui suit le dossier de près. 

Pour certaines municipalités, comme Le-
mieux, le règlement est déjà au stade de
l’avis de motion. 

Le règlement de la Ville de Gaspé pour
protéger l’eau potable a fait couler beaucoup
d’encre récemment. 

C’est que ce règlement pose de nom-
breuses contraintes à la compagnie Pétrolia,
qui souhaite procéder à des forages explora-
toires sur le territoire de la ville gaspésienne.

Le 12 mars prochain, une séance d’infor-
mation à l’intention des citoyens et des élus
de la MRC de Bécancour se tiendra à Sainte-

Marie-de-Blantford. Le docteur en droit et
en sociologie Richard Langelier, qui a colla-
boré à la rédaction du « règlement de Gaspé
», sera présent. 

« M. Langelier offre gratuitement à cha -
que municipalité qui le désire de l’aider à
adapter le règlement à sa propre réalité »,
rapporte Serge Fortier.

« Gaspé est la 45e municipalité à adopter
un règlement pour protéger l’eau potable »,
précise-t-il. 

Maintenant, ce nombre se chiffrerait à
53 à l’échelle du Québec, selon le décompte
de M. Fortier. 

C’est la petite municipalité de Saint-Bo-
naventure, non loin de Drummondville, qui
a fait figure de pionnière. 

Le maire de Sainte-Cécile-de-Lévrard,
Simon Brunelle s’est dit ouvert à un règle-
ment de ce genre, mais s’inquiète des dé-
penses importantes qui pourraient être né-
cessaires pour le faire respecter. 

Ces craintes sont légitimes, avoue M. For-
tier. « C’est sûr que nos petites municipalités
n’ont pas les moyens d’affronter de grandes
entreprises en cour pour défendre un règle-
ment. Le mieux serait d’avoir un règlement
provincial, mais entre-temps, il faut agir. » 
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Cherchant toujours à boucler le
montage financier de son projet
de transformer l’édifice Ameau
en école-hôtel, l’organisme Vire-
Vert soumettra une demande de
financement auprès du Fonds de
diversification économique mis
en place pour l’après Gentilly-2.

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

Pour le président de Vire-Vert, Jean-Fran-
çois Aubin, le Fonds de diversification éco-
nomique de 200 M$, mis en place par le gou-
vernement Marois, doit s’ouvrir aux projets
d’économies sociales comme celui de Vire-
Vert. « Une job, c’est une job », plaide-t-il.
Vire-Vert aimerait obtenir 1 M$ du fonds de
diversification. Si le projet se réalise, « L’É-
col’Hôtel K » embaucherait une cinquan-
taine de personnes, dont plusieurs seraient

PROJET DE L’ÉCOL’HÔTEL K

Vire-vert cherche des fonds

jours, pour la valeur patrimoniale de la réfec-
tion de la bâtisse qui est le premier « gratte-
ciel » trifluvien, construit en 1929.

Le projet de « L’Écol’Hôtel K  » serait, selon
Vire-Vert, le premier hôtel canadien entière-
ment écogéré et écoconstruit.

en démarche de réintégration à l’emploi. Le
comité chargé de dresser les balises du fonds
de diversification devrait remettre son rap-
port en avril. 

C’est donc à ce moment que Vire-Vert
saura si sont projet peut se qualifier. Par
ailleurs, Vire-Vert se tourne aussi du côté
d’Investissement Québec pour compléter le
financement du projet. 

Deux millions $ sont espérés. 

En mars 2012, l’organisme avait formulé
des demandes de subvention auprès de trois
ministères différents du gouvernement du
Québec. Rigueur budgétaire oblige, Vire-Vert
abandonne finalement cette avenue. 

« Tous les ministères ont réduit leur bud-
get, rapporte Jean-François Aubin. On nous
a proposé de nous tourner vers Investisse-
ment Québec. » Seule une demande de sub-
vention au ministère de la Culture tient tou-

Vire-Vert se tourne vers le fonds de diversification économique de l’après Gentilly-2 et
Investissement Québec pour transformer l’édifice Ameau en école-hôtel écologique.
PHOTO GUILLAUME JACOB 

RICHE EN INFORMATION
argent.canoe.ca
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Le chocolat sans remords
Passionnée du chocolat, Josée
Thiffault a toujours rêvé de
posséder une chocolaterie.
Travaillant en tant que conseiller
financier, ce sont ses allergies
aux noix et arachides et ceux de
son fils qui l’ont poussé à tout
abandonner pour ouvrir sa
boutique spécialisée. 

JOANY DUFRESNE
joany.dufresne@quebecormedia.com

Lorsqu’elle était plus jeune, Josée aimait
bien confectionner des chocolats avec sa
mère. En vieillissant, elle a gardé son amour
pour ses sucreries, en fabriquant dans ses
temps libres. Elle entretenait le rêve d’un

jour avoir sa propre chocolaterie. C’est à la
naissance de son garçon que sa passion
pour le chocolat a pris une autre dimension. 

« Il est allergique aux noix et aux ara-
chides depuis la naissance. Moi, je l’ai déve-
loppé à l’âge de 29 ans du jour au lende-
main, confie-t-elle. Le goût de recommen-
cer à faire du chocolat est parti de la
frus tration de ne rien trouver sur le marché
comme produit sécuritaire. » 

C’est en novembre dernier que Josée a
réalisé son rêve en ouvrant  sa boutique
Sans remords ni arachides!, chocolaterie,
confiserie et pâtisserie. 

La réalité d’une entrepreneuse

Ce n’est pas sans problème que l’ancien
conseiller financier s’est lancé en affaires.

Incapable d’obtenir du financement des
institutions financières et des organismes,
elle déplore le soutien financier pour les
nouveaux entrepreneurs. 

« Les programmes aux jeunes entrepre-
neurs sont tous pour les 18-35 ans. Moi, j’ai
43 ans, je ne passe dans aucun programme.
Je ne comprends pas la définition de jeune
entrepreneur. Pour moi, ça n’a rien à voir
avec l’âge, mais avec le fait qu’on commence
en entreprenariat », exprime-t-elle. 

Cette épreuve a été dure à encaisser pour
Josée, elle stipule néanmoins que cela l’a
encouragé à poursuivre son but et à prou-
ver à tous qu’elle réussira.

Un intérêts grandissant

La réponse de la clientèle est excellente
quelques mois à peine après l’ouverture. 

Déjà, des écoles et des services de garde-
rie ont adopté les produits de Sans remords
ni arachides!

Des points de vente se sont ajoutés au
principal local et plusieurs projets sont sur
la table. 

« Depuis les premières semaines, j’ai des
demandes pour ouvrir des boutiques. C’est
sûr que je ne peux pas en ouvrir d’autres
tout de suite, mais quand j’ai présenté le
projet initialement, il y a deux ans, il était
franchissable », affirme la propriétaire

Josée Thiffault, propriétaire de la boutique Sans remords ni arachides! PHOTO JOANY DUFRESNE

ENTREPRENDRE

Sans remords ni
arachides

Secteur d’activité: chocolaterie,
confiserie et pâtisserie sans noix, ni
arachides
Fondation: 19 novembre 2012
Établi à: 765, boul. Thibeau, local 900,
Trois-Rivières
Nombre d’employés: Trois

« Pour moi, ça n’a rien à
voir avec l’âge, mais avec
le fait qu’on commence en
entreprenariat »

JOSÉE THIFFAULT

La 15e édition du Concours québécois en
entrepreneuriat bat son plein!
Le 15e Concours québécois en entrepre-

neuriat, qui vise à soutenir le développe-
ment de l’entrepreneuriat au Québec par la
récompense d’initiatives entrepreneuriales
sur tout le territoire québécois, est en plein
recrutement. Le Concours est de retour avec
ses deux volets officiels : Création d’entre-
prise et Entrepreneuriat étudiant. Le volet
Création d’entreprise s’adresse aux nou-
velles entreprises ayant démarré depuis
moins d’un an, alors que le volet Entrepre-
neuriat étudiant s’adresse aux élèves du pri-
maire jusqu’à l’université, qui réalisent un
projet favorisant le développement de
valeurs entrepreneuriales.

Depuis ses débuts, le Concours québécois
en entrepreneuriat a permis à plus de
1,2 million de participants de développer
quelque 60 000 projets entrepreneuriaux.
Encore cette année, le Concours québécois
en entrepreneuriat remettra plus de
500 000 $ en prix aux lauréats à travers les
trois échelons du Concours : local, régional
et national.
Il est possible de s’inscrire au Concours

en remplissant le formulaire électronique à
l’adresse suivante :www.concours-entrepre-
neur.org. Les projets pourront être déposés
jusqu’au lundi 18 mars 2013, à 16 h.

www.entrepreneurship.qc.ca
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DÉMISSION DU PAPE BENOÎT XVI

Les évêques réagissent
Le pape Benoît XVI a surpris la
planète la semaine dernière en
annonçant qu’il renonçait à ses
fonctions en raison de son âge et
de son état de santé. Les deux
évêques de la région, Mgrs
Bouchard et Gazaille, ont réagi
au retrait du souverain pontife.

CLAUDIA BERTHIAUME
claudia.berthiaume@quebecormedia.com

Les évêques des diocèses trifluvien et 
nicolétain ont tous deux été étonnés par la
décision de Joseph Ratzinger. 

« Ça a été une surprise pour tous. On ne
s’attendait pas à ça », a indiqué Mgr Luc
Bouchard, évêque de Trois-Rivières. 

« Ça ne s’est pas fait depuis des centai nes
d’années. On est habitués à ce que les papes
meurent papes », a commenté Mgr André
Gazaille, évêque de Nicolet. 

Rencontres cordiales

Mgrs Bouchard et Gazaille ont rencontré
le Saint-Père à plusieurs reprises, notam-
ment lors de leurs visites ad limina respec-
tives. Tous les évêques catholiques doivent

« C’est un homme intelligent, un bon théolo-
gien. Il y en a aussi beaucoup d’autres à 
travers le monde que je ne connais pas », a

déclaré Mgr Gazaille. Son homologue triflu-
vien a quant à lui remis ce choix crucial
entre les mains de l’Esprit Saint.

faire ce voyage quinquennal à Rome.
Ils en gardent tous deux d’excellents sou-

venirs. « C’est un homme charmant. Il écoute
beaucoup et ne s’impose pas. N’importe qui
aurait pu rencontrer Benoît XVI et se sentir
à l’aise », a raconté Mgr Gazaille. 

Même son de cloche du côté de Mgr Bou-
chard. « C’est un homme très simple, très
humble. Il parlait d’ailleurs très bien le fran-
çais », a-t-il noté. 

Le choix du nouveau pape

Les évêques de Trois-Rivières et Nicolet se
sont gardés de pointer des cardinaux en vue
de la succession de Benoît XVI. Les deux
hommes religieux se sont montrés très pru-
dents dans leurs commentaires.

« Je ne crois pas qu’on aura un pape très
conservateur. Ce sera un pape qui apportera
du neuf, mais dans la continuité du souverain
pontife actuel », a fait valoir Mgr Gazaille. 

« Peu importe le pape qui va être élu, je
pense que ce sera quelqu’un qui va chercher
et trouver la vérité », a estimé Mgr Bouchard.

Pour ce qui est du cardinal Ouellet, dont le
nom revient sur beaucoup de lèvres, les deux
évêques préfèrent ne pas se prononcer.

Mgr Gazaille s’est dit surpris de la démission du Pape Benoît XVI. PHOTO CLAUDIA
BERTHIAUME
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D’UNE RIVE À L’AUTRE
Un signe que l’été
s’en vient! 
Le président du Festivoix, Serge Brunelle qui en
sera à sa 7e et dernière année à la présidence, en
a profité pour remercier deux administrateurs qui
doivent quitter le conseil d’administration. Jean
Lamarche et Sylvie Biscaro qui y ont accompli
un travail remarquable. 
Le maire de Trois-Rivières Yves Lévesque devait
être présent au cocktail, mais le matin même, il a
appelé le président pour lui faire part qu’il devrait
s’absenter, il est devenu grand-père le jour
même. On peut l’excuser! 
Photo: Cynthia Joyal, Marmen, Gilles Lapointe,
Plante Sports et Claude Mallick, Marmen qui ont
bien profité du cocktail.

Programme Pair
La population de la Rive Sud aura la chance de compter sur un nouveau service. En effet, le pro-
gramme Pair vient d’y voir le jour. C’est un programme qui s’adresse aux personnes vivant seules,
ou même en résidence, personnes handicapées ou qui ont besoin de prendre des médicaments.
C’est surtout une sécurité pour les ainés qui aussi sécurisera les enfants inquiets. C’est un service
téléphonique automatisé qui chaque jour place un appel à heure fixe afin de savoir si la personne se
porte bien. Ce sont les Centres d’action bénévole du Lac St-Pierre et de Bécancour qui en seront
les maîtres d’œuvre. Photo: Nicole Vallée, CAB du Lac St-Pierre, Micheline Descheneaux,
conseillère municipale à Pierreville et instigatrice du projet et Suzanne Boucher directrice du CAB
de Bécancour.

Une femme impliquée!
Le Club des collectionneurs de la Mauricie présente régulièrement
des expositions des collections de ses membres. Et le conseil d’admi-
nistration a tenu à saluer le travail remarquable de sa présidente,
Pierrette Renaud qui ne cesse de donner de son temps pour cet orga-
nisme.  Chapeau Pierrette! Photo: Pierrette Renaud, présidente, Jean
Rheault, directeur et Pierre Genest, relationniste.

On fête la
Saint-Valentin
Il n’y a pas d’âge pour fêter
l’amour et les résidents et
résidentes du Coin St-Paul
l’ont compris. Le 14 février
en après-midi ils se sont
rassemblés pour chanter et
danser. J’ai eu le plaisir et
l’honneur de chanter pour
eux. J’ai remarqué qu’à cer-
taines tables, les rires
étaient plus ardents. La 
raison est toute simple, 
on y retrouvait des bou-
teilles de vin. On n’avait 
pas à vérifier le taux d’al-
coolémie, personne n’avait
à conduire. Merci à Sylvie
Boucher l’organisatrice 
de ce bel après-midi. 
Photo: Des résidents 
et résidentes en pleine
fête. 

CLAUDE BOLDUC
claude.bolduc@quebecormedia.com
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D E N T I S T E R I E

L’alternative transparente
aux appareils orthodontiques

� ������	
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Invisalign est un appareil translucide utilisé dans le traitement d’alignement des dents.
Le système consiste en une série d’aligneurs (gouttières rigides) remplacés aux deux
semaines qui déplacent vos dents progressivement jusqu’à ce qu’elles soient alignées
dans la position finale prescrite par le dentiste. La durée moyenne du traitement est
d’environ un an.

D E N T I S T E R I E . C O M

DESIGN DU SOURIRE � DENTISTERIE NEUROMUSCULAIRE
PRATIQUE GÉNÉRALE

761, boulevard Thibeau, Trois-Rivières
819 374-9896Laissez-nous

sourire!
vous faire

Être
remarqué
sans le
remarquer!

Une équipe professionnelle et qualifiée
qui saura vous conseiller pour vos soins
de santé buccale et dentaire!

�������	�	
�� � �	��
PROTHÈSES PARTIELLES ET COMPLÈTES

Lorne Gaulin dentisterie
C'EST AUSSI... des soins pour le Design du sourire!
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Découvrez
la technologie
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 ������
 �
 �����	������ ���� 
�����
Cette journée se tiendra le 27 février de 9h30 à 20h30

Notre équipe vous offre :

��
�
� �
��
�������
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LE FORFAIT COMPREND :
• Transport aller-retour en avion
• Sept (7) nuits d’hébergement en 

hôtel 5 étoiles en occupation double
• Quatre (4) rondes de golf sur des 

terrains de haut calibre
• Voiturettes électriques tous les jours
• Cadeaux pour tous les joueurs
• Banquet du championnat
• Tous les repas 

PROCUREZ-VOUS LES 
COUPONS DE PARTICIPATION

CHEZ LES MARCHANDS PARTICIPANTS
* Règlements du concours disponibles chez les marchands

participants et au bureau de votre hebdomadaireEN COLLABORATION AVEC

UNE VALEUR DE
PLUS DE 
5 000 $ 

POUR 2 PERSONNES

DU 21 AU 28 AVRIL 2013

GAGNEZ
UNE SEMAINE DE GOLF

SOUS LE SOLEIL DE LA 
RÉPUBLIQUE DOMINICAINE

JF02_projets_Promogolf
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Yamachiche
1158 Ste-Anne Est

Yamachiche, Québec G0X 3L0
Tél.: (819) 296-2121

Trois-Rivières
Place René Carle

2950, Boulevard St-Jean,
Trois-Rivières, Québec G9A 5E1

Tél.: (819) 377-0477

RBQ 8109-8345-52
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JF01157589

Nicolet
616, rue Martin
Tél. : 819 293-4371

Trois-Rivières
2389, des Récollets
Tél. : 819 379-8171

www.ateliersjeancyr.com

RBQ: 8003-0638-72

AD{JF011157594}

JF011162329

AD{JF011162334}

JF011162354

AD{JF011162359}

JF011162596

AD{JF011162601}

3730, boul. des Forges,
Trois-Rivières
819 697-2672

4, rue des Ormeaux,
secteur
Cap-de-la-Madeleine
819 697-2662

www.chezcora.com

JF01593327

AD{JF011162668}

JF011088026
AD{JF011162693}

JF011162672

AD{JF011162677}
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JF01590648 Serge Blondin, prop

3350 boul. Louis-Fréchette, Nicolet (Québec)
Tél :819 293-4579 – fax 293-4522
www.ameublementsduport.com

AD{JF011150101}
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RabaisRabais dede 55$$
Souper spectacleSouper spectacle d'hier àd'hier à

aujourd'huiaujourd'hui du vendredi soir.du vendredi soir.

Expiration 2 mars 2013. Non jumelable.
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AD{JF011150058}
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La Résidence Entre-Deux est
dans le rouge. Dépourvue de
liquidité, elle ne peut plus
rembourser les sommes dues en
vertu de la Loi sur l’équité
salariale estimées à 700 000 $.
Si une solution n’est pas adoptée
dans les prochains jours, la
résidence pour personnes avec
une déficience motrice devra
cesser ses activités.

JOANY DUFRESNE ET TVA NOUVELLES
joany.dufresne@quebecormedia.com

Depuis 2001, l’organisme estime avoir
déboursé plus de 640 000 $ en ajustement
de salaires en raison de la Loi sur l’équité
salariale. Au départ, la résidence devait
rembourser plus de 510 000 $ en rétroacti-
vité pour les salaires et les intérêts de 146
employés et ex-employés. En 2012, la Com-
mission de l’équité salariale l’a toutefois in-
formée qu’elle serait obligée de payer des
sommes s’élevant à plus de 700 000 $ en te-
nant compte des avantages sociaux et des
remises gouvernementales.

Problème de gestion

L’Agence de la santé et des services so-

RÉSIDENCE ENTRE-DEUX

Une fermeture envisagée

possibles pour éviter la fermeture de la 
Résidence Entre-Deux ce qui entraînerait

40 pertes d’emplois et le transfert de 22 rési-
dents. 

ciaux, qui finance la résidence à 100%, lui
avait alloué, lors de l’exercice financier de
2011-2012, un montant non récurrent de
500 000 $, ce qui lui permettrait de répondre
partiellement à ses obligations. 

Voyant ses coffres se vider, la Résidence
Entre-Deux  a demandé de nouveau l’aide
monétaire de l’agence, ce que cette dernière
a refusé. 

Selon l’Agence de santé et des services
sociaux, un problème de gestion serait la
cause des ennuis financiers de la Résidence
Entre-Deux. 

En plus des sommes allouées, l’agence
avait fourni les services d’un consultant
comptable à l’organisme. Les solutions 
apportées par ce dernier ont cependant été
rejetées par le conseil d’administration de
l’établissement craignant une trop grande
coupe dans les services. 

Devant l’impasse, les démissions se 
sont succédé au sein du conseil d’adminis-
tration. 

Des discussions à venir

L’Agence de santé et des services sociaux
devrait rencontrer dans les prochains jours
les membres du nouveau conseil d’admi-
nistration. Ils discuteront des solutions 

La Résidence Entre-Deux de la rue Dussault PHOTO GOOGLE STREET VIEW



L’ÉCHO DES BOULEVARDS

Andiamo in Italia!
C’est le mercredi 6 février dernier que la Fondation régionale pour la santé de Trois-
Rivières (RSTR) a tenu son cocktail dînatoire à l’Institut secondaire Keranna. En effet,
la soirée Andiamo in Italia! a permis d’amasser un bénéfice net de 22 121 $ pour
l’amélioration des soins et des services de santé pour la population de la Mauricie et
du Centre-du-Québec, une fierté pour l’organisation! Les airs italiens ont su charmer
les invités, qui ont eu l’honneur d’entendre le ténor Francesco Verrecchia, accompa-
gné du pianiste de renom Pierre Grimard, dans un spectacle où se mêlaient passion et
romance.

Conférence sur le deuil
Le mardi 12 février dernier avait lieu au Complexe funéraire J.D Garneau, une conféren -
ce de Suzie L’heureux sur le deuil. Cette conférence a traité de son expérience person-
nelle de deuil et sur son processus de guérison. Sur la photo: Lucie Heureux
con férencière, au centre, entouré des membres de l’équipe J.D Garneau Charles Gard -
ner, Pierre Garneau, Ronny Bourgeois, Suzie L’Heureux, Linda Bourgeois et Paul
Belanger.

Les amis de l’OSTR
Sous la présidence d’honneur d’Aline Spérano de la Caisse Desjardins Les
Estacades, le Souper-Bénéfice des amis de l’OSTR a permis d’amasser 3 326 $. Sur la
photo Daniel Cournoyer, président des Amis de l’OSTR et Jean-Marc Vanasse, prési-
dent de l‘OSTR.

Persévérance scolaire
Dans le cadre des journées de la persévérance scolaire, l’Institut Secondaire Keranna a
souligné l’évènement de façon originale avec son opération «Biscuits chinois». Dans le
cadre de cette activité, les élèves ont reçu des mains de leur chargé de classe, des bis-
cuits chinois verts, couleur de la persévérance scolaire, dans lesquels étaient placés
différents messages de persévérance. En classe, les enseignants ont pris un moment
pour lire ces messages avec leurs élèves, les sensibiliser à l’importance de la persévé-
rance scolaire et les féliciter pour leurs efforts. Sur la photo de gauche à droite: Valérie
Hamel-Genest, Félixe Laplante, Francis Chamberland, Xavier Moreau, Benjamin
Carpentier et Kimberley Bélanger, élèves de 5e secondaire à Keranna, entourant l’ensei-
gnant, Raphaël Grenier.
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’offrir un congé sabba-
tique de quelques mois,
voire d’un an, c’est pos-

sible financièrement. À condi-
tion de bien le planifier!

Pour planifier le financement de

votre congé sabbatique,commencezpar

dresser la liste de tous les débours que

vous devrez assumer pendant celui-ci.

Incluez les dépensesfixes,commevotre

loyer, ainsi que celles liées à la sabba-

tique elle-même : par exemple, vos dé-

placements en train ou en avion si vous

partez en voyage.

Il est toujours prudent, par ailleurs,

de vousprévoir unpetit coussin pour le

retour.Après tout,vouspourriez perdre

votre emploi pendant votre congé à

cause d’une restructuration,par exem-

ple.

Un congé parfois moins cher que
le travail!

Votre congé vous coûtera-t-il plus ou

moins cher que d’aller travailler? Tout

dépend! Certes, faire le tour du monde

est plus dispendieux que de se rendre

auboulot.Mais,pour cequi estdu trans-

port, par exemple, rester à la maison

pour prendre soin d’un malade coûte

moins cher que de travailler.À l’inverse,

si votre école est située plus loin que

votre bureau, vos frais de déplace-

ment…vont augmenter!

Il y a plusieurs façons d’économiser

le total requis. Certains employés ont

droit aux congés à traitement différé : ils

reçoivent un salaire moindre pendant

deux à cinq ans, puis sont rémunérés

pendant leur congé sabbatique avec les

sommesmises de côté.Sinon,vouspou-

vez virer automatiquement une partie

de votre salaire dans un compte

épargne. Consulter un conseiller finan-

cier vous aidera à n’oublier aucune dé-

pense dans vos calculs et à soupeser les

diverses façons d’épargner.

S
Comment se payer un congé sabbatique?

Chronique Jobboom
EMPLOI
Pour d’autres conseils : http://www.jobboom.com

SALAIRE

16
-0
2-
20

13

Matetic
Matetic est un nom important de San

Antonio,une appellation émergente si-
tuée à une vingtaine de kilomètres au
sud de la vallée deCasablanca.
★★★★
Sauvignon blanc 2011,
EQ, San Antonio (10986361)
20,75 $ – p. 354

Bel exemple des vins blancs secs que
l’on peut aujourd’hui produire au Chili,
grâce aux bienfaits combinés d’un cli-
mat relativement frais etde la technolo-

gie moderne. Le 2011
est tout aussi vibrant,
animéd’un léger reste
de gaz qui rehausse
ses saveurs d’as-
perges et d’herbes
fraîches. Finale désal-
térante aux accents
iodées et salins.
www.mateticvi-
neyards.com

Moroder,
Alessandro;
En plus de contribuer depuis long-

temps à la finesse des Chianti de Fèl-
sina, l’œnologue Franco Barnabei ap-
porte ses conseils à cettebellepropriété
des Marches conduite en agriculture
biologique.
★★★
Moroder 2008, Rosso Conero
(11155307) 16,80 $
– p. 222

L’amateur de vin méridional sera
comblé par l’attaque en bouche gour-
mande et la fibre tannique de ceMon-
tepulciano. Aucun parfum boisé, mais
des saveurs franche et une finale ras-
sasiante, tant par sa mâche généreuse
que par sa fraîcheur. Une belle réus-
site!www.moroder-vini.it

Nadia Fournier
TIRÉDUGUIDEDUVIN 2013,LES ÉDITIONSDE L’HOMME

VINS

02-16-2013

RAPPORT DE PATROUILLE
Incendie sur la rue
Foucher

Un incendie s’est déclaré mercredi ma -
tin dans un immeuble à logements dans la
rue Foucher près du Cégep de Trois-
Rivières. 

Les pompiers ont rapidement maîtrisé
le foyer d’incendie qui n’a fait aucun
blessé. Les occupants ont été évacués. 

Les causes et l’origine de l’incendie, qui
s’est déclarée au sous-sol, sont encore in-
connues.

Vol inusité

Trois hommes et deux femmes ont
été arrêtés et remis en liberté avec pro-
messe de comparaître jeudi dernier
après avoir cambriolé un camion de li-
vraison à Nicolet. Survenu dans la nuit
de mardi à mercredi, les individus ont
dérobé 24 caisses de filets de saumon
frais, 10 chaudières de 50 livres d’œufs
de carpe et une boîte de 50 livres de
chair de saumon congelée.

JOANY
DUFRESNE
joany.dufresne@quebecormedia.com

Un incendie s’est déclaré sur la rue Foucher la semaine dernière. PHOTO JOANY DUFRESNE
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(819) 489-1009

- Plan de maison
- Résidentiel
- Rénovations de tous genre
- Monteur de structure (Auto-Constructeur)

ODEGAM

Co nstruction
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Urnes funéraires
personnalisées

PLUSIEURS MODÈLES
conformes aux exigences

des salons funéraires

819 379-9161819 379-9161

JF011207475

AD{JF011207476}

Stéphanie Samson, propriétaire de la garderie la Libellule, devra faire face à la justice.
PHOTO ARCHIVES GUILLAUME JACOB

La propriétaire de la garderie la
Libellule, Stéphanie Samson, a
été arrêtée la semaine dernière.
Un mandat d’arrestation avait
été émis lundi contre elle.
Convoquée en cour, elle a omis
de présenter à deux reprises. Elle
fait face à sept chefs
d’accusations criminelles pour
fraude et production de faux
documents. 

JOANY DUFRESNE ET TVA NOUVELLES 
joany.dufresne@quebecormedia.com

En 2011, Stéphanie Samson opérait la
garderie la Libellule qui comptait 35 enfants
sans permis. Suite à de nombreuses avertis-
sements et inspections du ministère de la

Famille, elle a été en obligation d’effectuer
des travaux de mise aux normes pour conti-
nuer ses opérations en janvier 2012. 

Quelques mois plus tard, l’entrepreneur
employé pour les travaux, Jean St-Arneault,
portait plainte à la police pour duperie. 

GARDERIE LA LIBELLULE

Samson arrêtée
Lui devant une somme s’élevant à près de

8 000 $, Stéphanie Samson lui a remis à ré-
pétition des chèques postdatés sans fond. 

C’est au troisième chèque, à la fin des 
travaux, qu’il a décidé de prendre les choses
en main. 

« Elle a fabriqué une fausse lettre avec
l’estampe de la banque comme quoi, pour
que ça l’est l’air vraiment véridique avec la
signature d’un adjoint aux prêts aux entre-
prises, me confirmant qu’une somme de
10 000$ avait été allouée pour Stéphanie
Samson et la garderie la Libellule. J’ai vérifié
l’authenticité de cette lettre pour me faire
dire que c’était une fabrication de lettre
frauduleuse », confie Jean St-Arneault qui
en étant à ses débuts dans la construction et
qui doit supporter cette perte. 

Une série de lettres frauduleuses

La fausse lettre de la Banque Nationale
remise à M. St-Arneault n’est pas la seule
qu’a confectionnée la propriétaire. 

Une fausse mise en demeure du bureau
d’avocats Lambert & Therrien avait été 
envoyée à Mélanie Jacob du ministère du
Revenu du Québec ainsi qu’une fausse
levée de saisie de l’Huissier Claude Boily
concernant un véhicule automobile F250. 

La principale intéressée n’a pas voulu
émettre de commentaires. 

Elle a cependant engagé un avocat pour
son procès à venir.

« J’ai vérifié l’authenticité
de cette lettre pour me faire
dire que c’était une
fabrication de lettre
frauduleuse »

JEAN ST-ARNEAULT
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P O R T E S O U V E R T E S

16-17-23-24
FÉVRIER 2013

www.grandetournee.com

JF011204531

NOUVEAU RÔLE D’ÉVALUATION

Jusqu’au 30 avril
pour une demande de
révision
Les propriétaires trifluviens ont
jusqu’au 30 avril prochain pour
formuler une demande de
révision de l’évaluation
municipale de leur propriété. La
Ville recommande aux citoyens
qui souhaiteraient faire réviser
leur évaluation de téléphoner
d’abord au service d’évaluation
au (819) 372-4629.

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

La marche à suivre pour déposer une
requête peut être consultée sur le site web
de la Ville, au www.v3r.net, sous l’onglet
services au citoyen et ensuite évaluation
foncière.

PONT DUPLESSIS

La chaussée est
rouverte
La chaussée est du pont
Duplessis a été rouverte à la
circulation le 13 février.

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

La chaussée est avait été fermée su-
bitement le 1er février après qu’une fis-
sure eut été constatée dans le béton
d’un chevêtre du pilier du pont. 

Après examens, les ingénieurs du
ministère avaient conclu que la fissure
était bénigne. Toutefois, des travaux ont
été nécessaires pour apporter des cor-
rectifs à la structure de soutènement
temporaire du chantier pour éviter que
le problème ne s’aggrave. 
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La Garde côtière canadienne entre-
prendra dans les prochains jours ses
activités de déglaçage printanier sur
les rives sud et nord du lac Saint-
Pierre et des secteurs de Bécancour et
de Gentilly. Effectué par le brise-glace
NGCC Martha L. Black et les aéroglis-
seurs Mamilossa ou Sipu Muin, le dé-

glaçage prévient les embâcles et les
inondations susceptibles de se pro-
duire lors de la débâcle du printemps.
La Garde côtière recommande aux pro-
meneurs, pêcheurs et motoneigistes
de ne pas rester sur la glace lorsqu’ils
apercevront l’un de ses navires. PHOTO
GRACIEUSETÉ GARDE CÔTIÈRE CANADIENNE

Le Sipu Muin parcourra les eaux du lac
Saint-Pierre lors des activités de
déglaçage.

La treizième Grande tournée des mai-
sons neuves de la Mauricie se tiendra
le 16-17-23 et 24 février prochains.
Entre 13 h et 17 h, les visiteurs pour-
ront découvrir plus de 30 habitations
neuves conçues par 14 entrepreneurs

de la région. Des maisons unifami-
liales, des jumelés et des condos mo-
dèles font partie des constructions à
visiter. Pour informations:
www.grandetournee.com. PHOTO
GRACIEUSETÉ APCHQ

La Grande tournée des maisons neuves de
la Mauricie se tiendra les 16-17-23
et 24 février 2013
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Le
St-Germain

Bistro
N’oubliez pas notre

fameuse fondue chinoise
au bœuf à volonté

17,95$
/ personne,

tous les soirs!

2 assiette
s de

suprême d
e poulet

avec crev
ettes,

langoustin
es et

salade cés
ar

(Terre et m
er)

Mentionnez l
’offre lors d

e votre rés
ervation.

Quantités l
imitées

�
2 ou 4 personnes

Valide le samedi 23 février 2013

Ne peut être jumelée à aucune autre offre et
ne peut être payée avec une carte-cadeau.

Réservation requise
Valable sur présentation de cette annonce

• • •

• • •

Bonne carte des vins

RÉSERVATION
819 372-0607
401, rue Saint-Roch

Trois-Rivières
st-germainbistro.comJF011214266 Bouteilles de vin collection privée au prix de la SAQ.

SEULEM
ENT

3695
$�

�

pour 2 pe
rsonnes

AD{JF011214266}

L’ART DE VIVRE SELON JOANY JOANY
DUFRESNE
joany.dufresne@quebecormedia.com

La gastronomie chez soi

Dany Willard, chef cuisinier PHOTO JOANY
DUFRESNE

Dany Willard, chef cuisinier PHOTO JOANY
DUFRESNE

La Dolce far niente est une
expression italienne qui se
traduit par le plaisir de ne rien
faire. Passés maîtres dans l’art
de se gâter, les Italiens ont
compris depuis longtemps le
plaisir que l’on retire d’un bon
repas. Et quoi de mieux qu’une
bonne gastronomie dans le
confort de son chez-soi sans
avoir à ne rien faire? 

C’est ce que le concept de chef à domicile
propose. 

Une bonne bouffe en bonne compagnie
chez soi sans rien préparer ni même fournir.
Tout ce dont les gens ont à se préoccuper est
de profiter de la vie et du bon vin. 

Gagnant en popularité depuis les der-
nières années, chef à domicile reflète en tout
point l’art de se laisser chouchouter. 

L’expérience

Le principe est simple; un chef cuisinier
se rend à votre domicile et vous concocte un
menu gastronomique qui vous en mettra
plein la vue et plein la bouche. 

Il apporte ses propres instruments, nap -
pes et serveurs. Il fait même la vaisselle. Tout
ce que vous fournissez est le four. 

« Il faut le faire et le vivre au moins une
fois. C’est l’expérience de tout. Lorsqu’on va
au resto, on est entouré de gens, il y a du
bruit et on reste limité dans notre personna-
lité. Tandis qu’à la maison, peuvent s’éner-
ver autant qu’ils le désirent. On va chercher
tous les sens; il va y avoir des bruits de cui-
sine, les couleurs et les odeurs surtout. Tout
ça combiné, ça fait vraiment une belle expé-
rience dans le confort de son foyer », affirme
Dany Willard, chef à domicile. 

Pour tous les goûts

Libre dans sa créativité, les seules restric-
tions du chef sont seules du client. 

Outre cela, les possibilités sont infinies
pour les chefs. 

Pour sa part, Dany aime faire voyager sa
clientèle avec sa cuisine. 

Son dada, l’Italie. « C’est une cuisine axée
sur l’authenticité, la fraîcheur et les goûts,
dit-il. J’aime l’art de la table italienne et la
façon qu’ont les Italiens de se mettre à table
et de parler. »

Un souper parfait

Les Québécois ont tout à gagner à s’inspi-
rer des Italiens lorsque vient le temps 
d’organiser un souper. 

Que ce soit entre amis, entre collègues ou
avec la famille, nous souhaitons tous créer
un moment mémorable pour nos invités. 

Pour créer ce souper parfait, Dany stipule
qu’avoir un chef à domicile aide grande-
ment la réussite d’une soirée. 

Il ajoute cependant qu’il ne fait que parti-
ciper à la soirée. 

« Moi, je contribue à la soirée. C’est aux
gens de se mettre dans un certain été d’es-
prit. Il faut avoir une ouverture d’esprit. On
ne se nourrit pas nécessairement, mais on
expérimente », ajoute-t-il. 

Des lumières tamisées et une musique
d’ambiance ajoutent beaucoup à la soirée. 

Ce qui assure toutefois les hôtes de réus-
sir leur soirée est la manière dont ils vont 
accueillir leurs convives. 

En prévoyant avec le chef un cocktail à
l’arrivée des invités, les gens ont le temps
d’échanger, de se dégourdir, de boire et de
manger un peu. 

« Ça brise carrément la glace plutôt que
de se rendre directement à table », précise le
chef cuisinier. 

Sans regret

Pour se gâter à la manière des Italiens, il
ne faut pas nécessairement avoir de grands
moyens financiers. 

Adaptés au budget des clients, le chef
propose des menus variés qui sauront im-
pressionner. 

« Ce n’est pas plus cher faire venir un
chef à la maison que d’aller au restaurant.
Au restaurant, il faut payer le vin deux fois
plus cher qu’à la SAQ, etc. On peut s’offrir
quelque chose de mieux à domicile », 
con clut Dany.

VIDÉO
Entrevue avec
Dany Willard

PHOTO GRACIEUSETÉ DANY WILLARD
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L'ACHAT DE VOTRE

PROPRIÉTÉ 3e partie

Au sujet de votre budget

Le prix de vente… et le reste!

Vous avez décidé de passer à l’action?
Félicitations. Il vous faut maintenant : établir
un budget réaliste. Une fois comptées les
dépenses comme les frais de notaire, les
taxes municipales et scolaires, les coûts de
chauffage et d’électricité, les frais d’entretien,
quel montant mensuel pourrez-vous
débourser pour votre maison? Préférez-vous
un prêt hypothécaire à taux fixe ouvert, un
taux fixe fermé ou un taux variable? Votre
courtier immobilier peut vous aider à évaluer
votre capacité financière et vous recommander
les bonnes personnes-ressources en matière
hypothécaire. Du financement maintenant!

Beaucoup de locataires croient ne pas avoir
les moyens de devenir propriétaires. Pourtant,
en parlant avec votre courtier immobilier,
vous verrez qu’il existe des outils pour vous
aider à passer à l’action.

• Si vous ne disposez pas d’une mise de
fonds d’au moins 25 % du prix de la
propriété, l’assurance prêt hypothécaire
vous permet d’acquérir une propriété avec
seulement 5% (immeubles de deux
logements : 7,5 %; immeubles de trois ou
quatre logements : 10 %). Toutefois,
rappelez-vous que plus la mise de fonds
est modeste, plus l’hypothèque est élevée.

• Le régime d’accession à la propriété (RAP)
vous permet de retirer jusqu’à 25 000 $ de
votre REÉR pour l’achat d’une propriété.
Grâce à ce programme gouvernemental,
vous ne payez aucun impôt sur ce retrait
et vous disposez de 15 ans pour le remettre
dans votre REÉR. Pour être admissible,
vous devez ne pas avoir été propriétaire
d’une habitation dans les cinq dernières
années.

• Des programmes existent aussi pour les
travailleurs autonomes ou les acheteurs
d’une résidence secondaire. Certains
courtiers hypothécaires s'en font une
spécialité, demandez plus de détails à
votre courtier immobilier!

Pour une transaction équitable,
prendre un courtier c'est
profitable!

AD{JF011086984}

Phase II et Colisée
sur la bonne voie

G.J. Questionné par la députée de Trois-
Rivières, Danielle St-Amand, la semaine
dernière, le ministre de la Santé, Réjean
Hébert, a affirmé être conscient de l’impor-
tance de la deuxième phase de l’agrandis-
sement du Centre hospitalier régional. 

Ce projet se trouve en haut de la liste des
priorités de l’Agence de la santé et des ser-
vices sociaux de la Mauricie, a confirmé le
ministre. Quant à la mise en place d’un ser-
vice d’hémodynamie, Mme St-Amand a
rappelé au ministre que la Mauricie est
l’une des seules régions au Québec de plus
de 200 000 citoyens qui n’est pas doté de
cette spécialisation 

La députée a aussi interpellé le ministre
des Affaires municipales, Sylvain Gau-
dreault, au sujet du projet de Colisée au
Centre sportif Alphonse-Desjardins. 

« Il m’a assuré que le dossier cheminait
bien, qu’il suivait son cours, a-t-elle rap-
porté par voie de communiqué. Quand il a
été question d’échéancier, il m’a confirmé
que nous pourrions compter sur un suivi
dans les prochaines semaines. »

La députée Danielle St-Amand. PHOTO GUILLAUME JACOB
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Fortifie les tendons et les os…
Le bois de velours fait partie des pharmacopées orientales depuis
plusieurs milliers d'année. En Asie, on l’emploie comme tonique
pour maintenir une bonne santé et pour renforcer l’organisme des
personnes affaiblies.

Le bois de velours Méga-Flex est une source de glucosamine, de
chondroïtine et de collagène, des substances qui, entre autres
propriétés, fortifient les tendons et les os.

Le bois de velours Méga-Flex contient également des protéines,
des acides aminés, des minéraux, des acides gras essentiels et
des hormones de croissance. Ces molécules permettent de
reconstituer l'essence vitale et le sang.

C’est par la lyophilisation que le bois de velours Méga-Flex se
démarque et se distingue de la concurrence, car il fait prendre
conscience que la lyophilisation, procédé moderne qui signifie la
déshydratation par sublimation à basse température et sous vide,
conserve les substances essentielles du bois de velours.

Le bois de velours Méga-Flex dont la popularité grandit sans cesse chez nous, * soulage les
symptômes reliés aux étourdissements, l'acouphène, les douleurs lombaires accompagnées de
sensation de froid, permet de reconstituer l'essence vitale et le sang, fortifie les tendons et les os,
bref, il agit sur la santé en général !

Vous aurez toujours cette certitude avec le bois de velours Méga-Flex.
Ça ne se passe pas ? Vous avez un atout en main.

* Ces allégations font partie intégrante de la licence. Bois de velours Méga-Flex : Produit de santé naturel homologué NPN 80036216 JF011188805

AD{JF011188805}

4904494

Demandez-le à
votre épicier

AD{JF011212510}

La friperie de COMSEP offre une plus
grande variété de vêtements
(J.D.) - Pour son 25e anniversaire, le comptoir vestimentaire de COMSEP s’est
transformé. Depuis mercredi dernier, l’organisme communautaire offre les services
d’une friperie. Située au même endroit, la friperie offrira plus de choix de vêtements
et de variétés sur le double de la superficie du comptoir vestimentaire. Les fonds
amassés par le biais de la friperie continueront d’autofinancer COMSEP qui offre
des activités d’éducation populaire aux gens en situation de pauvreté. 
PHOTO JOANY DUFRESNE
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Des câlins au centre-ville
(J.D.) - Dans le cadre de la semaine de la santé affective et sexuelle, l’équipe de Sidaction
Mauricie a offert des câlins gratuits et des cadeaux aux passants du centre-ville de Trois-
Rivières. Ils ont profité de la Saint-Valentin pour faire la promotion des saines habitudes vie
pour éviter les infections transmises sexuellement ou le VIH. Une petite pochette contenant
des condoms, du lubrifiant, du chocolat et de l’information sur le CSSS a été remis aux gens
qui ont accepté une accolade. PHOTO JOANY DUFRESNE

VIDÉO EN LIGNE
HTTP://VIDEO.MAURICIE.
HEBDOSREGIONAUX.CA/
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Identifiez une automobile

aux couleurs de Voyages à Rabais

ou Tours Amérique et demandez

au conducteur votre tasse

GRATUITE*

*Offre limitée selon les inventaires. Toujours la meilleure offre, 100% garantie !

CONCOURS
RAMASSE
TA TASSE!

Envie de fuir la grisaille de l’hiver et de sentir les chauds
rayons du soleil? Évadez-vous vers le Sud!

Faites le plein de soleil
Un voyage tout inclus dans le Sud ou une croisière
s’avère le remède idéal contre le blues de l’hiver.Qu’est-
ce que le blues de l’hiver, vous dites? C’est la déprime
et la fatigue causées par le manque de lumière. Et qu’y
a-t-il en énorme quantité dans le Sud? Du soleil! Vous
évader pour une semaine (ou deux, pourquoi pas?)
dans les Antilles, les Caraïbes ou toute autre destina-
tion du Sud vous permettra donc de refaire le plein de
vitamineD sous la chaleur de ce bon vieuxGalarneau.

Bye bye boss!
En plus, prendre une semaine de vacances bien méri-
tées vous donnera l’occasion de vous vider la tête de
tous vos tracas professionnels et personnels. Rien de
mieux que de se prélasser sur la plage ou sur le pont

d’un bateau, sans horaire et sans obligations,
pour vous faire oublier tous vos soucis en un
rien de temps! En ayant tout à portée de la
main, sans avoir à vous déplacer pour man-
ger, boire un verre, voir un spectacle, etc., vous
pourrez relaxer aumaximum et prendre, pour
une fois, du temps pour vous!

Avec les enfants
Si vous choisissez de partir en compagnie de
vos enfants, de nombreux complexes hôteliers
et navires de croisière offrent une multitude
d’activités pour les jeu-
nes qui occuperont une
partie de leur temps,
vous laissant libre de
vous adonner à des acti-
vités de votre choix, seul
ou en couple.

Le Sud,
pour relaxer

et faire le plein
d’énergie!

Fuyez la grisaille et prenez
la route du Sud

AD{JF011222108}
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Faire votre choix
Devant la multitude d’appareils, le laser
ou lumière pulsé, pas toujours évident
de s’y retrouver. C’est une question de
choix. Les traitements d’épilation à la
lumière pulsé seront règle générale un
peu moins onéreux que les traitements
de laser, mais plus de traitements
seront habituellement nécessaires. Les
traitements se font aux 6 à 8 semaines.
Le laser compte plusieurs générations
d’appareil qui ont beaucoup évolué et
sont devenu très performant.

La candidate idéale
Pour être simple plus votre peau est
pâle et votre poil est foncé, plus la
photo-épilation sera efficace. Selon la
couleur de votre pilosité et la couleur
de votre peau, de 6 à 8 traitements
pourront être nécessaires, parfois
moins si vous êtes un ou une excellente
candidate.

Ça fonctionne comment
Votre poil est un peu comme un bâton
de dynamite et le laser sert à la faire
exploser, ce qui par le fait même en-
dommagera les cellules qui forment le
poil ainsi que les micros vaisseaux san-
guins qui l’alimentent. La consultation
pré traitement est très importante, elle
nous permet de bien évaluer votre con-
dition, de choisir la meilleure program-
mation pour vous et ainsi éviter des
désagréments ou des traitements in-
utiles.

En terminant
Prenez le temps de bien choisir la pro-
fessionnelle qui effectuera vos traite-
ments. Pour plus de sécurité, il est
important de signaler tout médica-
ment, séjour au soleil ou accumulation
de chaleur.

Isabelle Lauzière

JF011152697

La photo-épilation

AD{JF011152697}
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PROJET WAMPUM

Renouer avec les
premières nations
L’histoire des pensionnats
indiens et ses répercussions
seront présentés, dans le cadre
du projet Wampum, à l’Université
du Québec à Trois-Rivières le
26 février prochain. 

Plusieurs activités sont au programme,
dont le visionnement du documentaire
L’héritage des pensionnats indiens du Qué-
bec, des témoignages d’anciens pension-
naires innus et atikamekws ainsi que la
performance d’artistes autochtones de la
région. 

Ceinture wampum

La soirée se conclura avec le partage
d’un goûter inspiré de la cuisine des Pre-
mières nations. 

Les participants pourront aussi contri-
buer à la confection d’une ceinture wam-
pum en y ajoutant une perle. 

Objet de mémoire et d’échange entre
les Premiers peuples et les Européens, la
ceinture sera présentée en avril durant un
évènement de commémoration organisé
par la Commission de vérité et réconcilia-
tion. 

Une page sombre dans l’histoire

Au Canada, plus de 100 000 enfants
inuit, métis et membres des Premières
nations ont fréquenté un pensionnat
indien, dont le dernier a fermé ses
portes en 1996. 

Ces institutions ont contribué aux
problèmes sociaux qui touchent
aujourd’hui plusieurs communautés
autochtones. 

Dans le but de rapprocher les Autoch-
tones et les Québécois de toutes origines, le
projet Wampum effectue une tournée
d’évènements à travers le Québec. 

Pour informations sur le site Internet
suivant: www.projetwampum.com

Des participants ajoutent une perle au
wampum PHOTO PROJET WAMPUM
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GRATUITE

4 FÉVRIER

Bâtisse industrielle | 1760, av. Gilles-Villeneuve
Trois-Rivières

V E N E Z C H O I S I R V O T R E V É H I C U L E
Ob t e n e z l e p l u s b a s p r i x ! C ’e s t g a r a n t i e .

Toujours au prix du

GROS!
on
d’occas ion

OBTENEZ JUSQU’À60%*
DE RABAIS SUR VOTRE ACHAT!

0véhicules
d’occasion
récents prêts
à livrer.

ACURA CSX 2009
ÉTAIT : 26 995 $ BasésurlePDSF

MAINTENANT : 15 995 $

JEEPWRANGLER
UNLIMITED SAHARA 2008
ÉTAIT : 28 995 $ BasésurlePDSF

MAINTENANT : 18 895 $

Hyundai Elantra 2011
ÉTAIT : 22 699 $ BasésurlePDSF

MAINTENANT : 14 795 $

7000$DERABAIS

PLUSDE
10000$
DERABAI

S
PLUSDE 10000$DERABAIS

PLUSDE

* c e r t a i n e s c o n d i t i o n s s ’a p p l i q u e n t . D é t a i l s s u r p l a c e .

TUITEGRA

4 FÉVRIER VENTEMÉGA VENTEMÉGA VENTEMÉGA VENTEMÉGA VENTEMÉGA

on
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Trois nouvelles
chaires pour l’UQTR
L’Université du Québec à Trois-
Rivières créée trois nouvelles
chaires de recherche. 

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

L’Université poursuit ses efforts
pour faire une place plus grande à la
recherche en ses murs. 

Le professeur Louis de Beaumont,
du Département de psychologie, cha-
peautera une nouvelle chaire de re-
cherche en neurobiologie du trauma-
tisme craniocérébral léger (la formule
savante pour désigner les commotions
cérébrales). 

« Près de 13 000 Québécois subis-
sent une commotion cérébrale chaque
année, selon les données de la Régie
de l’assurance maladie du Québec », a
indiqué M. De Beaumont. 

Le professeur et son équipe tente-
ront de mieux cerner les effets des
commotions sur la santé cognitive. 

À partir de ces constats, ils élabore-
ront un programme d’intervention
pour diminuer les séquelles et aug-
menter la qualité de vie des victimes
de ce genre de traumatisme. 

« La chaire se distingue par les ap-
plications concrètes et immédiates de
ses travaux », souligne Louis de Beau-
mont. 

Pour sa part, le professeur Hugo
Germain assurera la direction de la
Chaire de recherche en immunité vé-
gétale. Lui et son équipe tenteront de
mieux comprendre les mécanismes de
défense des plantes à l’é gard des pa-
rasites fongiques. 

L’objectif ultime sera d’améliorer
les cultivars des plantes agroalimen-
taires. 

Enfin, la professeure Julie Ruiz sera

à la tête de la Chaire de recherche en
écologie du paysage et aménagement. 

Ses associés et elle s’intéresseront
aux impacts de l’agriculture intensive
sur l’eau et la biodiversité. 

Les dimensions sociales seront inté-
grées aux considérations écologiques
dans le cadre de leurs recherches, ce
qui en fait la première chaire de re-
cherche en scien ces humaines dans le
domaine de l’écologie du paysage. 

Efforts soutenus

Bon an mal an, l’UQTR investit en-
viron 4 M$ pour la recherche, indique
Lucie Guillemette, la vice-rectrice par
intérim aux études de cycles supé-
rieurs et à la recher che. 

Celle-ci affirme que la volonté de
l’institution demeure ferme malgré les
compressions surprises imposées par
Qué bec l’automne dernier, qui pousse
l’Université à couper 4,2 M$ de son
budget d’ici le 31 mars. 

« On a de jeunes chercheurs exception-
nels qui constituent la relève scientifique,
insiste-t-elle. Plus du tiers de nos 410 pro-
fesseurs sont nouveaux depuis 2008. On va
continuer à les soutenir. » 

Par ailleurs, elle se réjouit que le mi-
nistre de l’Enseignement supérieur,
Pierre Duchesne ait annoncé que les
coupes budgétaires apportées au sec-
teur de la recherche seront moins im-
portantes que prévu. 

Finalement, les compressions pour
2013-2014 totaliseront 36,5 M$ plutôt
que les 63 M$ annoncés plus tôt. 

Remous à la haute direction

Lucie Guillemette, qui assure pré-
sentement l’intérim du poste qu’elle a
occupé depuis 2007, n’a pas voulu
commenter les récents remous à la
haute direction de l’UQTR.

La rectrice, Nadia Ghazzali, se serait
attiré les foudres de certains cadres
depuis son entrée en poste il y a un
peu plus d’un an. 

« Mon objectif est de tout faire pour
que le vice-rectorat que je représente
puisse avancer, prendre son essor, et
que la personne qui me succédera se
retrouve dans la meilleure situation
qui soit. » 

JF011205174
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• 1 jour sem. / 6 sem.
• Réseau efficace de placement

• Cours offerts
à Trois-Rivières

COURS INTENSIF

1-877-817-6255
����������	
������	
����
�
1-855-254-DENT (3368)

Institut de Secrétariat Dentaire
Formation - Placement

4 places
disponibles

DEVENEZ
SECRÉTAIRE DENTAIRE

AD{JF011213645}

La vice-rectrice par intérim aux études de cycles supérieurs et à la recherche, Lucie
Guillemette (à gauche), en compagnie des titulaires des nouvelles chaires de re-
cherche: Louis de Beaumont, Hugo Germain et Julie Ruiz. PHOTO GUILLAUME JACOB 

Faites nous part de votre
opinion par courriel

JEAN-LUC.DOUMONT@
QUEBECORMEDIA.COM
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Le concours se déroule du 18 février au 18mars 2013.

Photographiez-vous de façon originale
devant une voiture Voyages à Rabais ou
Tours Amérique et publiez votre cliché
sur la page Facebook de Voyages à Rabais.
La personne qui obtiendra le plus de votes
gagnera un crédit voyage de 500$.

UNE PHOTO AVEC L’AUTO…
POUR GAGNER UN CRÉDIT VOYAGE

DE500$

Nous offrons plus!

Dans ma valise, j’apporte...
MES PAPIERS ET DOCUMENTS
� Passeport et billets d’avion
� Photocopie des pièces d’identité
� Police d’assurance-voyage
� Numéros de téléphone d’urgence
� Renseignements de santé (vaccins, allergies,

intolérances aux médicaments, groupe sanguin)
� Argent, cartes de crédit et de débit,

chèques de voyage

MES VÊTEMENTS ET ACCESSOIRES
� Hauts à manches courtes (camisoles, T-Shirts)
� Hauts à manches longues (vestes, tricots)
� Bas divers courts (shorts, jupes)
� Bas divers longs (pantalons, jeans)
� Robes
� Paréo et serviette de plage
� Maillots de bain
� Sous-vêtements et bas
� Pyjama
� Petit manteau ou imperméable
� Sandales de plage et sandales de ville
� Espadrilles
� Souliers propres à bout fermé
� Chapeau

� Lunettes de soleil
� Ceinture
� Sacs (de plage, à dos)

MES PETITES TROUSSES
� Crème solaire
� Crème après-soleil
� Savon
� Déodorant
� Rasoir
� Cotons-tiges
� Brosse à dents et dentifrice
� Brosse à cheveux, peigne
� Séchoir et fer à cheveux
� Maquillage et démaquillant
� Lingettes
� Pince à épiler
� Eau de toilette
� Lime à ongles et vernis transparent
� Pansements
� Tampons ou serviettes hygiéniques
� Chasse-moustiques
� Trousse de couture (fil, épingles, ciseaux)
� Bouchons d’oreilles
� Lentilles cornéennes, solution et lunettes

� Pilules contraceptives, préservatifs
� Médicaments (prescrits et pour prévenir)

AUTRES
� Appareil photo
� Réveille-matin
� Adaptateur de prise de courant
� Chargeurs divers et piles de rechange
� Crayons, livres, magazines, etc.

Il est possible d’obtenir plus
d’informations sur ce qu’il est
permis ou non d’apporter
dans votre valise et votre
bagage de cabine en
consultant le site Web de
l’Administration canadienne
de la sécurité du transport
aérien, de Transports
Canada ou de votre
compagnie aérienne.

Bon voyage!
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AD{JF011211526} Le Comfort-Inn de Shawinigan PHOTO JONATHAN ROBERGE

L’hôtel Comfort Inn de
Shawinigan vient d’être vendu
pour une somme de 3,5 millions
de dollars, a appris L’Écho de
Shawinigan. 

JONATHAN ROBERGE
jonathan.roberge@quebecormedia.com

La bâtisse et plusieurs terrains étaient
jusqu’ici détenus par trois hommes d’af-
faires de la région de Rimouski, soit Gaston
Gendreau, Valmond Santerre et Daniel Lé-
vesque, ainsi qu’une compagnie à numéro
de la même région.

La vente inclu évidemment le bâtiment et
tout ce qui s’y rattache dont les meubles, la
machinerie, les ordinateurs, les logiciels et
systèmes de surveillance, les téléviseurs, ra-
dios, vaisselleries et tout autre accessoires
servant à exploiter l’hôtel. 

Les vendeurs sont aussi propriétaires de
l’Hôtel Rimouski et son centre des congrès
ainsi que l’hôtel Le Manoir de Baie-Co-
meau.

La nouvelle propriétaire, Jenny Kim, avait
déposé une offre d’achat pour l’hôtel le 7
mai dernier. Sa compagnie a commencé à
occuper l’hôtel le 20 décembre dernier.
L’acte notarié n’a été ratifié que le 6 février. 

Les 26 emplois maintenus

On peut lire sur le contrat de vente que le

UNE TRANSACTION DE 3,5 MILLIONS DE DOLLARS

L’hôtel Comfort Inn
est vendu

groupe rimouskois devait payer les salaires
de tous les employés (incluant les frais de
vacances) jusqu’au 20 décembre dernier. 

Il devait aussi assumer les frais de licen-
ciement des employés spécifiquement dési-
gnés.

« Ce n’est en fait qu’une technicalité ad-
ministrative. Tous les employés ont été re-
merciés par l’ancienne compagnie, puis ré-
embauchés la journée même par les nou-
veaux propriétaires », rassure le directeur
général de l’hôtel, Benoît Gagnon.

Il ajoute que cette transaction se veut une
bonne nouvelle pour la région.

« Parce que la propriétaire a l’intention de
procéder à plusieurs travaux de réfections
qui en fin de compte, nous permettront d’of-
frir un produit amélioré. Pour nous, c’est ex-
trêmement positif », conclut-il.

Clause de non-concurrence

Madame Kim, qui demeure à Montréal, a
exigé certaines garanties avant de ratifier
l’entente. 

Chacun des vendeurs s’est engagé à ne
pas exploiter de façon directe ou indirecte
un commerce concurrent dans un rayon de
25 kilomètres et ce, pour les deux pro-
chaines années. 

S’ils ne respectent pas le contrat, ceux-ci
devront débourser une amende de 2000$
par jour.  
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Le ministre responsable de la Faune, Yves-François Blanchet. PHOTO GUILLAUME JACOB

PÊCHE À LA PERCHAUDE

Le moratoire s’étend
Il sera désormais interdit de
pêcher la perchaude en aval du
pont Laviolette, jusqu’à la
hauteur de Saint-Pierre-les-
Becquets. 

GUILLAUME JACOB
guillaume.jacob@quebecormedia.com

Le ministre du Développement durable,
de l’Environnement, de la Faune et des
Parcs, Yves François Blanchet, étend le
moratoire qui se limitait jusqu’à mainte-
nant au lac Saint-Pierre. 

Le ministre en a fait l’annonce vendredi
soir lors d’une conférence tenue dans le
cadre de l’Éco-Salon du lac Saint-Pierre. 

La population de perchaude du lac
Saint-Pierre serait grandement menacée
selon de récentes études scientifiques. 

Le volume de pêche est passé de plus de
300 tonnes par année dans les années
1980 à un peu plus de 10 tonnes avant l’im-
position du moratoire, en 2012. 

La piètre qualité de l’eau du lac Saint-
Pierre et la destruction des habitats se-
raient plutôt à blâmer. La baisse des stocks
de perchaude serait un symptôme parmi
tant d’autres de la santé fragile de ce mi-
lieu classé réserve mondiale de la bio-
sphère, a soutenu M. Blanchet. 

Ceci dit, le ministre de l’Environnement
a aussi annoncé vendredi soir la mise en
œuvre d’une stratégie pour améliorer
l’état du lac Saint-Pierre. 

La première étape de cette stratégie
consistera à mettre en place une table de
concertation régionale. Cette dernière

aura le mandat d’approfondir les recher -
ches pour établir les causes du déclin de la
perchaude et les raisons pour lesquelles le
lac est en si piètres conditions. 

D’ailleurs, 11 autres tables de concerta-
tion seront créées pour autant de secteurs
qui bordent le fleuve Saint-Laurent un
peu partout au Québec.

Le ministre veut un consensus

Pour l’instant, plusieurs pourvoyeurs du
lac Saint-Pierre doutent des résultats des
plus récentes études sur l’état des stocks.
De nouvelles démarches seront donc lan-
cées qui impliqueront autant les pêcheurs
que les scientifiques. 

« Si tous les intervenants s’entendent, ils
auront mon appui et des moyens », a pro mis
M. Blanchet. Un budget de 100 000  $ est à la
disposition des chercheurs et le ministre in-
vite les municipalités, les MRC et les Con -
seils régionaux des élus à majorer cette
somme.

Une fois le diagnostic posé, tous devront
s’entendre sur les actions à prendre. 

Le ministre souhaite que le lac Saint-
Pier re et ses rives deviennent un vaste
chantier de réhabilitation des milieux natu-
rels. Il promet de soutenir les projets qui se-
ront à la fois créateurs d’emplois et perti-
nents d’un point de vue environnemental. 

« Sans parler au nom de la Table de diver-
sification qui pilote le déploiement d’un
fonds de 200 M$ (pour pallier la perte de
Gentilly-2), je me permets de le citer comme
exemple de financement possible », a-t-il
déclaré. 
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DEVENEZ MEMBRE VIP

* Offre valide pour 3mois. Par la suite, le tarif passera à 6,95 $. Les taxes sont incluses. Aucun remboursement pendant la période promotionnelle.

Obtenezencoreplus
avec l’accèsVIP!

VIDÉOS EXCLUSIVES

CAHIER WEEKEND

GALERIES PHOTOS
EXCLUSIVES

COUVERTURE D’ÉVÉNEMENTS
EN TEMPS RÉEL

Toutes lesmarquesdecommerce sont lapropriétéde leurs
détenteurs respectifs. Leprix inclut : un téléphone intelligent
SONYXPERIAMC T, un forfait ZoneUrbaineà l’infini tout-inclusde
Vidéotron, frais d’activation compris. Chaqueminute additionnelle
(hors zone– local ou interurbain; hors forfait) auprixde0,30$. Frais
d'appels interurbains, d'itinéranceouautres frais applicables en sus.
Offert uniquement là où le servicemobile de Vidéotron est
commercialisé. Ce concours s’adresse aux nouveaux abonnés
du 18décembre2012 au 18mars 2013.Valeur totale approximative
desprix : 11776$.Règlementdisponible sur le site.

Àgagner:
10téléphonesmobiles
SONYXPERIAMCT

DU JOURNALDEMONTREAL.COM
DU JOURNALDEQUEBEC.COM
Le JournaldeMontreal.comet LeJournaldeQuebec.com, vos complémentsmultimédia idéaux
pour une couverture complète de l’information !

JournaldeMontreal.com/abonnement
JournaldeQuebec.com/abonnement

Contenu réservé auxmembresVIP:
• Vidéos exclusives
• Couverture d’événements
en temps réel

• Contenu de tous les chroniqueurs
• Chronique «Tout partout en ville»
• Page en 5 minutes (archives)
• Compléments d’information
• Nouvelles exclusives du
cahier Weekend

• Applications interactives de services:
recettes, suggestions de restos…

• Galeries photos exclusives
• Cartes interactives
• Accès aux archives

VosPrivilègesVIP
• Accès illimité à 100%ducontenu internet
• Obtenezunabonnementgratuit de6parutions
aux versions numériquesdesmagazines
Clin d’œil,Chez soietLes idées demamaison.

• Concours réservés auxmembresVIP
• Rabais exclusifs

095$*/MOIS

OFFRE SPÉCIALE
D’UNE DURÉE LIMITÉE

AD{JF011055270}

Du 18 au 22 février, Le Québec,
une histoire de famille met en
vedette la famille Nguyen. La
capsule de deux minutes est
diffusée les lundi, mercredi et
vendredi pendant Salut Bonjour
et en soirée, au réseau TVA.

Nguyen, prononcé «Nuyen», est le deux -
ième patronyme le plus répandu à Mont-
réal après Tremblay. La mère du cinéaste
Kim uyen est une Bérubé d’Amqui, qui a
rencontré le père à Rimouski alors qu’il y
étudiait les mathématiques.

Les Nguyen, originaires du Vietnam,
sont venus au Québec en partie parce que
l’élite de cette ancienne colonie française
y avait répandu le français. On a aussi ac-
cueilli un bon nombre de réfugiés après la
guerre du Vietnam à la fin des années
1970.

Les Fromages d’ici, fiers partenaires de
Le Québec, une histoire de famille, vous invi-
tent à bâtir la généalogie de votre famille au
http://lequebecunehistoiredefamille.com.

Les Nguyen à la
télé cette semaine

Le film de Kim Nguyen, Rebelle, pourrait
gagner l’Oscar du meilleur film en langue
étrangère le 24 février. PHOTO AGENCE QMI

CULTUREL EN BREF

VOUS ORGANISEZ DES
ACTIVITÉS CULTURELLES 

EN MAURICIE?
Faites-le moi savoir à

l’adresse suivante:
claudia.berthiaume@
quebecormedia.com

Les beaux lundis des
Cinémas Biermans
Les adeptes de cinéma pourront voir De
rouille et d’os, en version originale
française, le 21 février prochain. Deux
représentations sont prévues, à 15 h et 
19 h, à la salle numéro un de la Place
Biermans à Shawinigan.

Ciné-Campus
Dans le cadre de Ciné 5D, le Ciné-Campus
présente Tomboy, un drame de mœurs de
Céline Sciamma. Trois représentations
auront lieu les 19, 21 et 24 février,
respectivement à 19h30 (les deux
premières) et 16 h à la salle Léo-Cloutier
du Séminaire Saint-Joseph. Coût: 3 $ pour
les membres et 5 $ pour les non-membres.

Les Aventuriers
Voyageurs au Cinéma
Biermans
Les Aventuriers Voyageurs invitent le public
à découvrir la Turquie. Leur nouveau film sur
ce pays situé aux confins de l’Asie et de
l’Europe sera présenté au Cinéma Biermans
de Shawinigan le 20 février, à 19h. Les
billets sont en vente au coût de 10 $ au
guichet ou via Internet.

SérieLe poète en robe de
chambre
L’écrivain Christian Vézina partagera ses
coups de cœur poétiques avec le public à
la bibliothèque Gatien-Lapointe le 20 février
prochain, à 19 h. En compagnie de la

comédienne Céline Bonnier, il lira la
correspondance poétique de quelques
grands auteurs.

Lecture publique du
Théâtre des Nouveaux
Compagnons
La troupe de comédiens du Théâtre des
Nouveaux Compagnons renoue avec la
lecture publique. Le 21 février, ils
présenteront la pièce La bonne fortune des
Lafortune, écrite par Jean Boileau, au
deuxième étage de la Terrasse Café Bistro.
L’activité débute à 19h. Ouvert gratuitement
aux 18 ans et plus. 

Café-rencontre de la
Corporation Spect-Arts
La Corporation Spect-Arts annonce
plusieurs disponibilités pour une activité
café-rencontre. Simple et gratuite, cette
formule permet à tous ceux qui le désirent
d’aller discuter avec les responsables de la
Corporation pour proposer des activités
réalisables à l’église Sainte-Cécile. Les
rencontres auront lieu les 25 et 26 février,
respectivement à 10h30 à 13h30, à l’église
Sainte-Cécile. Places limitées.
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CLAUDIA BERTHIAUME
claudia.berthiaume@quebecormedia.com

Tous les spectacles de la 
région, tous les jours, sur 

www.lechode
troisrivieres.ca

J’te prendrais take out!: théâtre progressif
Deux Nicolétains s’illustrent à Montréal

Kévin Bergeron et Michèle Leblanc sont les deux fondateurs de Coïncidences Productions.
PHOTO GRACIEUSETÉ

Kévin Bergeron est le metteur en
scène de la pièce J’te prendrais
take out! qui sera présentée le
21 février à l’Espace 4001, à
Montréal. Michèle Leblanc en
sera l’une des têtes d’affiche. 

CLAUDIA BERTHIAUME
claudia.berthiaume@quebecormedia.com

Les deux acolytes, originaires de Nicolet,
ont commencé à faire du théâtre au secon-
daire. 

Kévin Bergeron et Michèle Leblanc ont
ensuite fait partie de la troupe Les Comé-
diens de l’Anse, qui a monté plusieurs
pièces dans la région.

Ils ont rapidement eu envie de relever
leurs propres défis, ce qu’ils ont fait en 2011
en fondant Coïncidences Productions, à
Montréal.  Âgés de 23 ans seulement, J’te
prendrais take out! est la troisième pièce
qu’ils mettent sur pied.

Théâtre progressif

La pièce J’te prendrais take out! origine
d’un recueil de nouvelles écrit par Sara Pru-
neau Bélanger. « Ce n’était pas une histoire
qui se suivait de A à Z, alors nous avons

changé l’ordre des nouvelles pour l’adapter
au théâtre », explique M. Bergeron.

Les quatre comédiennes ont été choisies
en entrevue plutôt qu’en audition afin de
s’assurer d’une bonne chimie. 

« La pièce raconte l’histoire de Sara, qui a

un quotidien rempli de péripéties. Elle ren-
contre le parfait amour, mais il y a un hic,
poursuit le metteur en scène. Chaque comé-
dienne joue une facette différente de Sara.
On ne voulait pas faire un monologue. »

Le spectacle se veut en constante évolu-
tion. Kévin Bergeron modifie les éléments
du décor et les accessoires d’une représen-
tation à l’autre, ce qui confronte les comé-
diennes à de nouvelles conditions de jeu. 

La spontanéité de celles-ci est donc cons -
tamment renouvelée. « Nous sommes conti-

nuellement “en danger”, ça nous force à
nous dépasser », indique Mme Leblanc. 

Retour en région?

Kévin Bergeron et Michèle Leblanc pré-
parent actuellement un projet, qui pourrait

être bien diffusé à Trois-Rivières à l’au-
tomne 2013. 

« C’est encore secret pour l’instant, mais
disons que ce serait une pièce de théâtre
avec quelques têtes d’affiches de la région
de la Mauricie », termine M. Bergeron.

Hommage à tous les poètes du monde
(C.B.) Chaque 14 février, depuis plusieurs années déjà, le Festival International de la Poésie accroche « la gerbe du poète » au  monument de la place Alphonse-Piché. Exceptionnellement
cette année, le comité organisateur du Festival a aussi souligné les tensions sociales qui existent en Tunisie en déposant une rose, à la demande du poète tunisien Tahar Bekri. Tous les
poètes qui sont déjà passés par le Festival ont été avisés de la démarche. Gaston Bellemare, président de l’évènement, a profité de l’occasion pour dévoiler le nom du lauréat du Prix de poé-
sie Jean-Lafrenière – Zénob. Il s’agit de l’écrivain Jean-Paul Daoust, qui est l’auteur de près d’une trentaine de recueils. PHOTO CLAUDIA BERTHIAUME

Âgés de 23 ans seulement,
J’te prendrais take out! est
la troisième pièce qu’ils
mettent sur pied.
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Bébé boum est le premier roman de Josée Bournival PHOTO CLAUDIA BERTHIAUME

Quatre visions de 
la maternité
Josée Bournival était de passage
à Trois-Rivières dimanche
dernier pour le lancement de son
premier roman, Bébé boum.

CLAUDIA BERTHIAUME
claudia.berthiaume@quebecormedia.com

L’animatrice originaire de Saint-Étienne-
des-Grès est revenue au bercail pour pré-
senter l’histoire qu’elle a portée pendant
près de cinq ans. 

Destiné au petit écran, Bébé boums’est fi-
nalement concrétisé sous forme de roman.

« C’est vrai que j’ai eu le refus d’un télé-
diffuseur et que j’ai dû changer mon fusil
d’épaule, mais je suis contente du résultat.
J’ai écrit sans aucune contrainte, en gardant
l’intégralité de mon histoire », a souligné la
jeune mère de famille, précisant du même
souffle qu’elle n’a pas écarté l’idée que son
roman puisse avoir une deuxième vie à
l’écran. 

La grossesse, vue par... 

Mère de deux fillettes et enceinte pour
une troisième fois, Josée Bournival baigne
dans la maternité depuis près de trois ans et
demi. Elle ne trouvait rien qui la rejoignait
dans ses lectures récentes, alors elle a dé-
cidé d’écrire pour la grande communauté
des mamans. 

« La vie de mère de famille n’est pas plate,
elle est pleine de rebondissements », a-t-elle

fait valoir.
Bébé boum, c’est la vision de la maternité

de Lili, celle de Frédérique, puis d’Esther et
finalement de Jeannine. Ces quatre futures
mamans ont des façons bien différentes
d’envisager la maternité et d’y réagir.

Josée Bournival aborde avec humour
cha cun des « drames » de ses personnages.
«Bébé boum, ce n’est pas que le titre du livre.
Ce n’est pas non plus l’augmentation du
nombre de grossesses. C’est l’explosion qui
se produit dans la vie d’une femme quand tu
apprends que tu es enceinte », a expliqué
l’auteure. 

De la mom lit québécoise

Josée Bournival devient, avec son pre-
mier roman, une pionnière de la mom lit
québécoise. À la manière dont la chick-lit
s’adresse aux jeunes femmes célibataires
en quête du grand amour, la mom lit vise un
lectorat de nouvelles mamans.

« Je ne savais même pas que le terme
existait, a confié l’écrivaine. J’ai simplement
écrit l’histoire que j’avais envie de raconter. »
Dans Bébé boum, la Stéphanoise aborde la
grossesse et l’accouchement. Elle est actuel-
lement en train d’écrire la suite, qui se dé-
roulera pendant le congé de maternité des
personnages.

Josée Bournival reviendra dans la région
à l’occasion du Salon du livre de Trois-Ri-
vières, du 21 au 24 mars prochain.
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LE FESTIVOIX A DÉVOILÉ UNE PARTIE DE SA PROGRAMMATION

La chanson francophone à l’honneur
Le comité organisateur du
FestiVoix a tenu en haleine
ceux qui s’étaient rassemblés
à la salle J.-A.-Thompson,
mercredi soir dernier, pour
connaître les premiers noms de
la programmation de la
vingtième édition du festival. 

CLAUDIA BERTHIAUME
claudia.berthiaume@quebecormedia.com

« Dans une vie, on a une seule fois
vingt ans, et c’est quelque chose. On vous
promet toute une vingtième édition », a
an noncé d’emblée le directeur général
du FestiVoix, Stéphane Boileau. 

Au total, ce sera près d’une cen-
taine de spectacles qui seront pré-
sentés sur 13 scènes pendant les
10 jours du festival.

Le comité organisateur a
profité de son cocktail an-
nuel pour dévoiler la
nouvel  le image du
Festi Voix (voir
en filigrane). 

« Le cheval dégage de l’au-
dace et de la liberté, en plus de rappeler
le côté fringant du festival. Les zébrures

siciens.
Pour la fê -

te du Ca-
n a d a ,
l ’ aca-
d i -

e n n e
Lisa Leblanc
et le groupe
drummond  villois
Les Trois Accords
se succéderont sur la
grande scène.

Ceux qui préfèrent la
musique folk sous
toutes ses formes se-
ront également bien

représentent les couleurs des différentes
scènes », a expliqué le dg.

En français svp!

La chanson francophone sera à l’hon-
neur du 27 juin au 7 juillet prochains. 

Sur la scène Loto-Québec

des Voix
Po p u l a i r e s,

c’est Robert Char-
lebois qui lancera le

bal le jeudi. 
Le lendemain, Éric Lapointe en

mettra plein la vue au public triflu-
vien, alors qu’il interprétera ses
grands succès en version sympho-

nique, accompagné d’une quinzaine de mu-

Le groupe Atomic Baobab a offert une prestation lors du dévoilement d’une partie de la programmation du FestiVoix mercredi dernier. PHOTO CLAUDIA BERTHIAUME

servis. Ingrid St-Pierre et Jo-
rane fouleront tour à tour

les planches de la scène
des Voix Multiples,
respectivement les
29 juin et 5 juillet.

D’autres gros noms

Les organisateurs du
FestiVoix promettent
d’au tres annonces d’im-
portance. « On travaille sur
le cas d’une artiste extraor-
dinaire, qui n’est jamais
venue au FestiVoix, à ma

connaissance. On aimerait
également avoir un spectacle

américain, mais rien n’est encore
certain », a mentionné M. Boileau. 
Les artistes de la région de-

vraient eux aussi avoir une place de
choix dans la programmation en-
core cette année. Le directeur gé-
néral s’attend à une ambiance
festive et magique pour la ving-
tième année. « On espère battre
des records d’assistance si la
température est clémente », a

souhaité M. Boileau.
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Découvrez la nouvelle

chaînetélé
Débrouillée jusqu’au 10 mars

VIDÉOTRON
91

HD 691

BELL TÉLÉ
SAT 194
FIBE 138
HD 1138

COGECO
97

HD 529

SHAW DIRECT
774

TELUS
52

HD 532

RETROUVEZ LA CHAÎNE AUX POSITIONS

LE PARCOURS
Animée par Chantal Lacroix

lundi 22h |vendredi 18h|dimanche 15h

Soyez témoins du courage de 12 participants
dans leur processus de perte de poids.

NOUVELLE ÉMISSION DÈS LE 25 FÉVRIER

AD{JF011211431}

Le directeur général de Culture
Mauricie vient d’être élu à la tête du
Réseau des conseils de la culture du
Québec (RCCQ) pour un mandat de
deux ans.

CLAUDIA BERTHIAUME
claudia.berthiaume@quebecormedia.com

Il s’agit d’une suite logique pour Éric
Lord, qui était, depuis 2010, le premier vice-
président de l’organisme regroupant qua-

torze conseils régionaux à travers la pro-
vince.  Le dg de Culture Mauricie s’est dit
flatté de cette nomination, lorsque joint au
téléphone par L’Écho. 

« C’est une reconnaissance de mon tra-
vail, c’est apprécié », a-t-il commenté.

RÉSEAU DES CONSEILS DE LA CULTURE DU QUÉBEC

Éric Lord élu président
Principal projet

Au cours de son mandat, Éric Lord en-
tend donner une voix forte à la vie culturelle
régionale. 

Il compte travailler principalement à la
mobilisation culturelle de la jeunesse qué-
bécoise. « Il faut sensibiliser les jeunes à en-
trer davantage en contact avec la culture, les
interpeller dès le plus jeune âge, a indiqué
M. Lord. De nombreuses études ont démon-
tré les bienfaits sociaux de la culture et son
impact sur la réussite scolaire des jeunes. »

Et la politique?

S’il décidait de briguer les suffrages
aux prochaines élections municipales,
Éric Lord se retirait probablement de ses
nouvelles fonctions, a-t-il mentionné à
L’Écho. 

« Je n’en suis pas là pour l’instant. Mon
engagement premier est envers Culture
Mauricie et le RCCQ », a-t-il conclut. 

Éric Lord est le directeur général de Culture Mauricie.PHOTO GUILLAUME JACOB

« C’est une
reconnaissance de mon
travail, c’est apprécié »
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LES TOPS D’ÉMILIE
Avis aux amateurs, le plus récent James Bond
«Skyfall», est maintenant disponible en DVD. La
loyauté de Bond envers M est mise à l’épreuve
quand le passé de celle-ci revient la hanter.
L’agent 007 doit débusquer et éliminer la
menace. Devant l’échec de la dernière mission
de Bond, les agents des quatre coins du monde

voient leur identité révélée et le MI6 est visé par des attaques, ce qui
force M à relocaliser l’agence. 

J’ai vu le témoignage de cette femme et j’en ai
été bouleversée. Le livre «Une larme m’a sauvé»
écrit par Angèle Lieby et Hervé de Chalendar est
le récit d’une histoire vraie. En juillet 2009,
terrassée par une migraine, Angèle Lieby se rend
à l’urgence d’un hôpital de Strasbourg. Son état
s’aggrave. On doit la plonger dans un coma
artificiel. Quatre jours plus tard, les médecins
n’arrivent pas à la réveiller. Malgré toutes les
stimulations, elle ne montre aucun signe de vie. «
Il faut la débrancher », annonce-t-on bientôt à son
mari. Pourtant, le jour anniversaire du mariage

d’Angèle, sa fille voit une larme perler au coin de sa paupière. Angèle est
non seulement vivante, mais parfaitement consciente. Depuis le premier
jour. Angèle Lieby raconte dans ce livre son expérience hors du commun:
l’enfer d’une femme enfermée dans son propre corps; l’amour de ses
proches, qui ne l’abandonnent jamais; sa lente résurrection.

SUGGESTIONS DE SORTIES
21 février: Messmer

Salle J.-Antonio-Thompson
22 février:  Fred Fortin

Maison de la culture 
Isabeau et les chercheurs d’or
Maison de la culture Francis-Brisson

23 février: Maxim Martin
Théâtre du Cégep de Trois-Rivières
Wonny Song joue Tchaïkovski
Salle J.-Antonio-Thompson
Ils se sont aimés
Centre des arts de Shawinigan
Les Denis Drolet
Maison de la culture Francis-Brisson

LA PAGE D’ÉMILIE ÉMILIE VALLÉE
emilie.vallee@tva.ca

Un nouveau vidéoclip pour Around Joshua
La formation trifluvienne «Around Joshua» lance le vidéoclip de la chanson «I wish» ce
mardi 19 février à 21h au Gambrinus. Le tout sera fait dans le cadre d’un spectacle multi-
média en formule électro-acoustique. Le groupe de style «indie rock» a lancé son premier
album «cassiopeiae noks» en 2010. Selon les membres du groupe, la chanson «I wish» est
la favorite des fans d’Around Joshua. 

Science-fiction pour jeunes
L’auteur de Shawinigan Patrick Loranger a déjà trois romans à son actif. D’ici peu, il

sera possible de se procurer son plus récent ouvrage, un roman jeunesse de science-
fiction «La Guilde de Sakomar», de la maison Joey Cornu Éditeur. Patrick a connu un
franc succès avec la trilogie de «L’Ordre des ornyx», publiée chez Soulières Éditeur. À
surveiller !
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Samsung
Galaxy QMC

PROPULSÉ
PAR LE

RÉSEAU 4G

Offert uniquement là où le Service Mobile de Vidéotron est commercialisé. Chaque minute additionnelle coûte 30 ¢. D’autres frais applicables en sus. Taxes applicables en sus. Les services et conditions sont modifiables sans préavis. Appareil offert jusqu’à épuisement des stocks. Photo à titre indicatif. Toutes les

marques de commerce sont la propriété de leurs détenteurs respectifs. © 2012 Samsung Electronics Canada Inc. Samsung et Galaxy sont des marques commerciales de Samsung Electronics Canada Inc. et/ou de ses entités connexes utilisées avec permission. Des images d’écran sont simulées. Certaines conditions

s’appliquent. * Cette offre, d’une durée limitée, s’adresse aux clients Résidentiel qui s’abonnent au service Mobile de Vidéotron ou ajoutent une ligne Mobile à leur compte. Appels locaux illimités les soirs et weekends à partir de 18 h. Ce tarif promotionnel est valable quel que soit le nombre de services Vidéotron

auxquels les clients ont souscrit, pour 36 mois, et le tarif courant sera déterminé en fonction du nombre de produits auxquels le client a souscrit (29,45 $ pour 1 produit, 27,95 $ pour 2 produits, 26,45 $ pour 3 produits et 24,95 $ pour 4 produits).
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1 88 VIDEOTRON
1 888 433-6876
videotron.com/mobile

Seulement

TROIS-RIVIÈRES
Archambault Trois-Rivières

Centre Les Rivières

SHAWINIGAN
La Plaza de la Mauricie

CAP-DE-LA-MADELEINE
824, boul. Thibeau

AD{JF011218419}
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Pour un renouveau des relations avec les Premiers Peuples
au Québec : lumière sur l’histoire, rencontre et partage

www.projetwampum.com � facebook.com/projetwampum
lespleiades.associees@gmail.com � 418-614-1260

POUR PLUS D’INFORMATIONS

ENTRÉE LIBRE
Université du Québec à Trois-Rivières
Pavillon Pierre-Boucher (salle 1006)
3351 boul. des Forges

26 février 2013 à 19h00
(accueil à partir de 18h30)

Un léger goûter sera offert
aux participants.

Tous sont invités à une soirée de rencontre et de
sensibilisation entreAutochtones et non-Autochtones
au cours de laquelle la question des pensionnats
indiens sera abordée par des ex-pensionnaires survivants
des Premières Nations et où les cultures autochtones
seront à l’honneur. Les participants auront également
la chance de contribuer à la fabrication d’une ceinture
wampum, symbole d’un renouveau des relations avec
les Premiers Peuples.

Participezau renouveauti iticipezt penouveau

AD{JF011189140}

TRAÎNEAU À CHIENS EN MAURICIE

Cinq endroits pour expérimenter une randonnée
en traîneau tiré par de magnifiques chiens
Vous adorez les chiens, l’hiver et
les promenades en traîneau?
Vous avez envie de tenter
l’aventure du traîneau à chiens
en couple ou en famille?

La Mauricie est l’endroit idéal pour se
retrouver dans la nature et essayer ce
type de randonnée. Vous verrez que les
chiens sont totalement dans leur élément
et adoreront courir à fond de train pour
vous sur les pistes enneigées de la
Mauricie!

Pourvoirie du Lac Blanc à Saint-
Alexis-des-Monts

Si vous souhaitez vous réconcilier totale-
ment avec la nature, vous serez comblé en
partant à l’assaut de leur immense territoire
en traîneau à chiens avec un musher. Vous
pourrez conduire votre propre attelage ou
vous laissez conduire doucement. 

Plusieurs autres activités hivernales sur
place, ainsi que la restauration et l’héberge-

Matawin Aventure à Trois-Rives

Avec plus de 10 ans d’expérience, Mata-
win Aventures offre de magnifiques ran-
données en traîneau à chiens. Leur connais-
sance du terrain est excellente puisqu’ils
parcourent plus de 3 000 km par hiver à tra-
vers les grands espaces de la Mauricie. Ha-
bituellement, chaque participant conduit
son propre attelage de quatre à six chiens. (Il
est aussi possible d’être passager du traî-
neau avec un guide). Info: 418 476-5065 

Pourvoirie Club Hosanna à Trois-
Rives

Faites une randonnée avec des chiens
exceptionnels! À bord d’un traîneau mené
par votre guide ou maître de votre propre

équipage, l’aventure commence! Égale-
ment disponible sur place, des forfaits avec
hébergement en refuge avec repas. Info:
819 646-5244

Allez-y! 
Tentez cette expérience hors du com-

mun, déplacez-vous en forêt avec ces ma-
gnifiques bêtes et retrouvez-vous com me
à l’époque des trappeurs!

Une activité dont vous vous souvien-
drez longtemps! 

Une belle complicité à prévoir entre
vous et ces superbes chiens! Tout simple-
ment magique!

Pour lire l’article complet sur le traî  neau
à chiens en Mauricie, consultez notre blo -
gue au www.blogue.tourisme mau ri cie.com 

ment en chalet ou à l’auberge. Réserver
votre balade en contactant le sympathique
personnel du Lac Blanc au 819 265-4242.

Les Expéditions des 100 lacs à
Saint-Élie-de-Caxton

Plus de 90 chiens, bien dressés et tous
prêts à courir pour vous, vous attendent sur
place. Que ce soit pour une balade d’une
heure, d’une demi-journée, une journée
complète avec un bon repas chaud en mi-
lieu de journée ou même un raid de plu-
sieurs jours avec hébergement dans un re-
fuge ou un chalet. Info:  819 852-3535.

Centre d’Aventure Mattawin 

De l’initiation au traîneau à chiens à un
séjour de 3 jours, le Centre d’Aventure Mat-
tawin saura répondre à vos demandes. 

Vous avez peu de temps, vous avez de
jeunes enfants et vous souhaitez vivre l’ex-
périence d’unebalade de traîneau à chiens? 

Ils offrent un forfait d’une demi-journée
spécialement conçu pour faire la décou-
verte de ce sport mythique! 

Info: 1 800 815-7238.

PHOTO MICHEL JULIEN, POURVOIRIE DU LAC BLANC, SAINT-ALEXIS-DES-MONTS

MARIE-FRANCE
BOLDUC
Tourisme Mauricie



46 lechodetroisrivieres.caL'Écho de Trois-Rivières, le mercredi 20 février 2013

AD{JF011220659}



47lechodetroisrivieres.ca L'Écho de Trois-Rivières, le mercredi 20 février 2013

présenté par présenté par 

SUBARU FORESTER 2014

SUIVEZ-NOUS SUR LE WEB AUTONET.CA



48 lechodetroisrivieres.caL'Écho de Trois-Rivières, le mercredi 20 février 2013

TROIS-RIVIÈRES 7300 NOTRE-DAME O.
À CÔTÉ DU PONT LAVIOLETTE HGREG.COM

CODE QR POUR NOTRE SITE MOBILE OU
TÉLÉCHARGEZ NOTRE APPLICATION IPHONE

1-877-382-4773
OUVERT TOUS LES JOURS ������ � 	
���	
��
� � ����� � 	
�������� � �������� � 	�������
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* md/mc Marque déposée/de commerce d’AIR MILES International Trading B.V., employée en vertu d’une licence par LoyaltyOne, Inc. H. Gregoire. Détails en magasin.

PONTIAC ���� ����
66 200

# 406582

# 406677 # 402366

Un seul propriétaire

$�� 5 495

SATURN ASTRA XE 2008
67 000
# 403610A

Automatique

$�� 7 995

OUTLANDER �	 ��� ����
88 780
# 404439

���� � ��� � 	��� 
���

 � � ���������

$�� 13 992

��� 323I 2009
75 129
# 401628

Une voiture de prestige abordable!!!

$�� 18 793


���
� ����	 �� ����
100 395

# 405338

��� ��������
 � 	��� 
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$�� 6 992

PONTIAC MONTANA SV6 2008
96 083

# 403556
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$�� 8 592

ACURA CSX 2009
86 225

# 406249

��� ��������
 � ���� � ���� � 	��� �������

$�� 14 495

DODGE CHARGER SE 2012
25 776
# 402124

���� � ��� � 	��� 
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$�� 19 493

NISSAN VERSA 1.8S 2008
49 459

# 404595

Raffinée et spacieuse

$�� 7 492

��� FORTE LX 2010
36 000
# 403796A

���� � ��� � 	��� 
���

 � ���������

$�� 11 992


������ SONATA GL 2012

DODGE RAM 1500 SLT 2008

46 460

29 855

# 404491

# 404514
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Mega cab ! Très bas kilometrage !

$

$
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��

16 492

19 992

FORD FUSION SE 2007
100 000
# 402729C
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$�� 7 992

CHEVROLET IMPALA LS 2012
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# 404140
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32 992

Bonne première voiture

75 437 ��
# 404700


���
� COROLLA CE 2007
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62 000 ��
# 404062A

FORD FOCUS SE 2009

8 992$
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* À la location, les frais d’inscription au Registre des droits personnels et réels mobiliers sont inclus. Transport et préparation inclus. Immatriculation (prix varie selon le client) et
assurances en sus. Recyclage Québec, droit sur les pneus neufs inclus. Le concessionnaire peut offrir un prix ou taux moindre. Offres applicables sur approbation de crédit des
Services Financiers Subaru par TCCI. Δ Cote de consommation d’essence établie par Ressources Naturelle Canada de 5,5l/100 km (route) pour la Subaru Impreza 2013 équipée de
la transmission automatique à variation continue et dotée d’un réservoir d’essence d’une capacité de 55 litres. Les données de consommation de carburant devraient être utilisées
à seule fin de comparer des véhicules. La consommation de carburant réelle variera selon les conditions routières, les habitudes de conduite et la charge du véhicule. † Une cote «
Bien » constitue la meilleure cote possible aux quatre tests de collision frontale à chevauchement modéré, latérale, arrière et de capotage réalisés par l’Institut des assureurs améri-
cains (IIHS) (www.iihs.org). Pour mériter la mention « Meilleur choix sécurité 2013 », un véhicule doit obtenir la cote « Bien » aux quatre tests. Pour plus d’information sur ces of-
fres, voyez votre concessionnaire Subaru participant. Photo(s) à titre indicatif seulement. Les spécifications techniques sont sujettes à changement sans préavis. Offres valables
jusqu’au 28 février 2013.

JF
01
12
22
20
2

AD{JF011222202}

SUBARU
UNE PREMIÈRE 
CANADIENNE AVEC 
LE FORESTER 2014

PAR MARIE-EVE CÔTÉ

C
’est en primeur que l’équipe de Subaru

présentera au Salon de l’auto de

Montréal son tout nouveau Forester

2014 complètement revu. Chaque par-

celle du véhicule a été modifiée et amélio-

rée, permettant ainsi un style, une

performance et une conduite différents de

l’ancienne génération.

Son format est similaire au Forester

connu à ce jour, mais l’empattement a tou-

tefois été allongé d’un pouce, et une hau-

teur de caisse accrue facilite l’accès à

l’habitacle. Son allure a aussi été révisée.

Le Forester est maintenant plus moderne,

stylisé, et sportif. En plus, l’aérodynamisme

a été amélioré et une nouvelle calandre

garnit l’avant. Il sera disponible en deux

versions, soit 2.5i et XT. 

La XT se démarque par son allure plus

affirmée, entre autres grâce à un pare-

chocs plus imposant et plus agressif, de

superbes roues et un moteur Boxer turbo-

compressé. Ce moteur de 2,0 litres déve-

loppe 250 chevaux et 258 lb-pi. La version

2.5i offre quant à elle un moteur Boxer de

2,5 litres délivrant 170 ch et 174 lb-pi. En

nouveauté, la transmission automatique a

été troquée contre une CVT (transmission

à variation continue), mais un mode ma-

nuel à six rapports est aussi disponible

avec la version XT. 

Pour l’habitacle, une panoplie d’amélio-

rations ont été apportées, notamment en

ce qui concerne la finition. C’est également

plus spacieux, il y a par exemple 12 % de

plus pour l’espace de chargement. Ce

Forester de quatrième génération a aussi

évolué en matière de technologie. Le sys-

tème X-Mode permet des capacités hors

route impressionnantes, le système

EyeSight sera également offert et, évidem-

ment, la traction intégrale de Subaru, qui

n’a plus à se faire connaître, est également

intégrée à ce nouveau modèle. Il est at-

tendu pour mars 2013.

Bien sûr, les nouveautés 2013 seront

également sur place, incluant la toute nou-

velle XV Crosstrek. 

PHOTO AUTONET.CA
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PHOTO AUTONET.CA

La japonaise Subaru nous a
conviées à la démonstration
d’EyeSight, leur plus récente
technologie en matière d’aide à la
conduite. On sait que de plus en
plus de constructeurs offrent de
nouvelles assistances par radars et
lasers.

LUC-OLIVIER CHAMBERLAND

D
u côté de Subaru, on adopte une
stratégie différente avec un sys-
tème présenté en primeur nord-
américaine en mars dernier dans le

cadre du Salon de New York en même
temps que la mise à jour des Legacy et
Outback 2013.

Il s’agit d’une première pour le moment
réservée aux modèles les plus exclusifs
Legacy Limited et Outback 3.6R Limited.
En choisissant ces deux véhicules, Subaru
espère mesurer la réaction des consom-
mateurs avant de l’offrir en option sur le
reste de la gamme. On nous annonce déjà
que le Forester recevra la technologie dès
l’an prochain. Pour les autres véhicules,
l’option sera tarifée autour de 1500 $.

SUBARU PRÉSENTE SA TECHNOLOGIE EYESIGHT

UNE NOUVELLE
ASSISTANCE QUI
LAISSE LE CONTRÔLE
AU CONDUCTEUR

Quoi qu’il en soit, Subaru propose un
procédé des plus intéressants pour les
conducteurs qui désirent plus de sécurité
en situations difficiles en offrant pas moins
sept types d’aide. Deux caméras montées
au sommet du pare-brise de part et
d’autre du rétroviseur croisent les images
pour reconnaître des objets ou des per-
sonnes pouvant se présenter devant la
voiture. Le système sait distinguer entre
un humain, une automobile, un camion et
un autobus. Dans chacun des cas, il déter-
mine l’attitude à adopter pour prévenir les
impacts ou, à tout le moins, en réduire les
conséquences.

1) Système de précollision : cette aide
est particulièrement utile advenant une
distraction du conducteur en zone ur-
baine où le véhicule se déplace à moins de
30 km/h et doit effectuer arrêt complet.
Notons quelques limites en conditions
hors route et sur des pentes prononcées.
Au simple contact d’un bouton, on peut le
désactiver.

2) Assistance au freinage : si la vitesse
excède 30 km/h, le système réduit passa-
blement la vitesse du véhicule pour ré-
duire substantiellement les dommages et



51lechodetroisrivieres.ca L'Écho de Trois-Rivières, le mercredi 20 février 2013

* À l’achat au comptant à partir de 25 205 $, taxes en sus pour la Legacy 2.5i 2013 (DA1-BP), à transmission manuelle. À l’achat, les frais de transport et de préparation (1 595 $)
ainsi que les taxes sur le climatiseur (100 $) et sur les pneus neufs (15 $) sont inclus. Le concessionnaire peut offrir un prix moindre. Δ Cote de consommation d’essence établie
par Ressources Naturelle Canada de 6,0l/100 km (route) pour la Legacy 2013 équipée de la transmission automatique à variation continue et dotée d’un réservoir d’essence d’une
capacité de 70 litres. Les données de consommation de carburant devraient être utilisées à seule fin de comparer des véhicules. La consommation de carburant réelle variera selon
les conditions routières, les habitudes de conduite et la charge du véhicule. † Une cote « Bien » constitue la meilleure cote possible aux cinq tests de collision (frontale à chevauche-
ment modéré, frontale à chevauchement faible, latérale, arrière et de capotage) réalisés par l’Institut des assureurs américains (IIHS) (www.iihs.org). Pour mériter la mention «
Meilleur choix sécurité+ 2013 », un véhicule doit obtenir la cote « Bien » à au moins quatre tests et une cote « Bien » ou « Acceptable » au cinquième test. Pour plus d’informa-
tion sur cette offre, voyez votre concessionnaire Subaru participant. Photo(s) à titre indicatif seulement. Les spécifications techniques sont sujettes à changement sans préavis.
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des blessures possibles lors d’un impact.
3) Détection du marquage routier : les

caméras déterminent et avisent le
conducteur dans les situations où le véhi-
cule traverse le marquage routier parallèle
sans avoir préalablement mis ses feux de
signalisation.

4) Détection du louvoiement : comme
pour le marquage routier, le système dé-
tecte le louvoiement sans raison et avise le
conducteur qu’il est peut-être fatigué.
Pour limiter ses interventions, le système
reconnaît le style et les habitudes de
conduite du conducteur à proximité du
marquage.

5) Gestion de l’accélération : après un
arrêt complet, si les caméras détectent la
présence d’un véhicule à l’avant, le sys-
tème limite l’accélération pour limiter le
risque d’impact.

6) Régulateur de vitesse adaptatif : il
s’agit du régulateur de vitesse qui adapte
la vitesse du véhicule en fonction de celui
qui le précède. Il est en mesure d’accélérer
ou de freiner sans intervention du conduc-
teur. Cette commande s’ajuste en fonction
d’une plus ou moins grande proximité
avec le véhicule qui nous précède.

7) Alerte de management du véhicule
qui nous précède : ce système fort simple
s’avère très pratique en zone urbaine en
avertissant le conducteur que le véhicule

devant lui n’est plus à l’arrêt à un feu
rouge. Belle astuce pour limiter les distrac-
tions sans retenir inutilement la circulation.

Subaru nous met en garde des limites
de son système. Comme dans toute chose
sur la route, la vigilance du conducteur est
de mise. Avec la technologie de Subaru, le
chauffeur reste maître à bord alors que le
système ne sert essentiellement que
d’avertisseur. L’efficacité des caméras
d’EyeSight peut être affectée par les élé-
ments extérieurs comme la pluie, la neige
ou le brouillard. Un des grands avantages
des caméras tient dans son coût plus
abordable que les techniques radar et
laser plus coûteuses. Et intégrées au pare-
brise, les risques de bris sont plus limités
que les produits similaires montés au
pare-chocs.

CONCLUSION

Le système n’est pas parfait, mais offre
quand même un supplément d’assistance
malgré sa faible diffusion, pour le moment.
Dans un proche avenir, il sera offert sur
tous les véhicules de la gamme Subaru,
comme en témoigne la popularité d’Eye-
Sight au Japon où 90 % des nouveaux
acheteurs équipent leur voiture de ce sys-
tème.

PHOTO AUTONET.CA
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SUBARU XV CROSSTREK 2013,
L’IMPREZA NOUVEAU GENRE
(Kahuku, Hawaii) – Les vagues se
précipitent sur les rochers, laissant
derrière elles leur sillon
d’éclaboussures. Les surfeurs,
patients, attendent calés dans l’eau
salée, le moment où la vague
magique leur tombera dessus. Ce
paysage enchanteur, sur l’île
d’Oahu à Hawaii, est le lieu qu’a
choisi Subaru pour faire rouler les
premières versions nord-
américaines de son nouvel utilitaire
sport, le XV Crosstrek.

MARC BOUCHARD

M
ais contrairement à Hawaii qui a

sa personnalité propre et son

style bien à elle, le Crosstrek lui

doit emprunter à sa petite sœur

Impreza pour s’affirmer. Car n’en déplaise

aux dirigeants de Subaru, le nouveau véhi-

cule n’est qu’une adaptation, fort bien réus-

sie il faut l’avouer, mais une adaptation tout

de même, de la compacte Impreza.

AFFAIRE DE STYLE

Précisons d’abord tout de suite que les

deux véhicules partagent un nombre im-

pressionnant de composantes. En fait, tout

le châssis est identique aux deux véhicules,

tout comme le sont certaines pièces exté-

rieures, comme les portières et le hayon. En

fait, le style du Crosstrek est surtout modi-

fié par sa hauteur (plus haute de 10 cm) que

l’Impreza cinq portes, et par la présence de

pare-chocs adaptés.

Quant à l’habitacle… Rien à signaler. Il est

lui aussi exactement comme l’Impreza, et

n’impose rien de nouveau si ce n’est un sys-

tème audio avec écran de navigation sur

les versions haut de gamme.

Même la mécanique demeure la même.

On reprend bien sûr la traditionnelle trac-

tion intégrale de Subaru, une des plus effi-

caces du genre, auquel on ajoute le nou-

veau moteur 2,0 litres de 148 chevaux ju-

melé soit à une boîte manuelle cinq

vitesses, soit à une CVT avec palettes au

volant. Photo Marc Bouchard
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BONNE NOTE POUR LA
BOÎTE CVT

Sur les routes d’Hawaii, le Crosstrek s’est

tiré d’affaire avec aisance. Bien sûr, ses ac-

célérations se sont avérées un peu lon-

guettes, mais rien de tragique. Et si j’ai ten-

dance à ne pas apprécier les boîtes CVT,

celle de Subaru reçoit une très bonne note

pour ses performances.

En revanche, la direction, assistée électri-

quement, même si elle n’est pas un exemple

de communication agréable, répond avec

efficacité aux exigences du conducteur et

sa précision ne se dément pas.

Parce qu’on veut le présenter comme

un utilitaire sport, le Crosstrek profite

d’une voie un peu élargie, et d’une garde

au sol plus élevée que celle du Grand

Cherokee. 

Et c’est dans le décor du film Parc Ju-

rassique que nous avons pu tester ses

capacités hors routes.

Évidemment, pas question ici de sen-

tiers extrêmes, mais de routes de chalet

plus bosselées que la moyenne. 

Et en toutes circonstances, tant dans

l’eau que sur les rochers plus rugueux, le

Crosstrek s’est montré à la hauteur,

dans tous les sens du terme.

Photo Marc BouchardPhoto Marc Bouchard
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À 20 MIN. DE LAVAL
grands terrains boisés,  résiden-
tiel,  prêts à bâtir, idéal pour 
auto-constructeur, .60¢ pi.ca. et 
+, rivière, cascade, ruisseau. 

Bienvenue aux contracteurs.
450- 473-5042

PARTICULIER, Lanaudière terrain boisé 
sur un lac, ensemencé de truites, 

à partir de 65,000$, 450-883-6166

HOLLYWOOD
� BEACH HÔTELS �

Situé à 2 pas de la plage, hôtel 
tout confort, cuisine équipée, 
piscine chauffée,TV Plasma 
français. Petit déj. inclus. 

Excellent rapport qualité/prix. 

www.hotelsonhollywoodbeach.com
1-888-923-3740, 954-923-8020

CHALET 4 saison à louer, au lac 
Mondor, Sainte-Flore-de-Grand-
Mère, à l'année ou à la saison, 
650$/mois, libre. 
450-494-2069 ou 450-836-4281

PORTES OUVERTES
Résidence St-Joseph de Ni-
colet. Résidence pour per-
sonnes autonomes et en per-
te d'autonomie. Répit, 
convalescence, soins pallia-
tifs. Samedi 23 février 2013, 
10h à 16h. 969 rue St-Jean-
Baptiste, Nicolet. 
819-293-6177

DORION: 4 1/2, rénové, libre 
imm.,  stat,  ensoleillés,  

concierge, secteur paisible,  
450 424-0674

1-1/2 centre-ville. Meublé, 
chauffé/éclairé. Possibilité de lo-
cation au mois. 
1-819-269-8166.

LICENCE RBQ
OBTENEZ VOTRE LICENCE 

D'ENTREPRENEUR
FORMAT-CONSTRUCTION inc.

SUCCÈS GARANTI !
Plus de 20 ans d'expérience

514-252-8231
format-construction.com

CHAUFFEUR PROFESSIONNEL
CLASSE 1

Fuel Truck Inc. est une entrepri-
se jeune, dynamique et en forte 
croissance, a présentement une 
quarantaine d'employés, et 
œuvre dans les domaines du 
transport et de la logistique tier-
ce partie
Description:
� Voyage " Transfrontalier "
� 0,42 $/mille, Excellent millage

à l'année,
� Dépôt direct, Paie hebdoma-

daire,
� Avantages sociaux/6 mois,
� Freightliner Cascadia 2012

attitré
Exigences:
� Chauffeur expérimenté,
� Bilingue;  Cour basée à

LaSalle,  QC
Joignez-vous à une équipe

gagnante !
Infos : Francine

514-948-2225 # 2273
1-866-433-3835 ext. 7

jobs@fueltruck.ca
FAX : 514-448-9044

SYSTÈMES INTÉRIEURS 
BERNARD MNJ & ASS.

Recherche SOUS-TRAITANT
en pose de colombages, gypse 
et joint à contrat, pour divers 
projets dans la région de 

Montréal: 514-730-7376.
Envoyez coordonnées: 

rdesjardins@bernardmnj.com

CHIOTS: Shih-Tzu, Jack Russel,  
Épagneul (Cocker), L'hasa Apso, 
Teckel, 325$ et +.
Femelle adulte Shih-Tzu, 75$    

Élevage Gigi; 819-394-2983. 
L'AVENIR

À LIQUIDER surplus d'inventai-
re, grand choix de portes 
d'acier, fenêtres et portes- patio, 
prix imbattables, R.B. 
450-662-3923

AAABC PLANCHER B.R. Inc Sablage de 
planchers, vernis écolo. Bon prix.  Bru-
no 514-677-3105. RBQ 5589315001

JE fais  soins des pieds,  diabé-
tique, à mon cabinet ou à votre 
domicile. Corporation National 
des Pédicures Podologues. 
Reçu.      819-693-4212

AAA BESOIN D'ARGENT
AVIS IMPORTANT

SI VOUS AVEZ UN REER-CRI-FRV
FONDS DE PENSION EX-EMPLOYEUR

OBTENEZ DE L'ARGENT CASH !
ICI LA MEILLEURE OFFRE

ET LA PLUS RAPIDE

1-866-666-2350
ATAUXCOURANT.CA

Prêteurs privés direct ou autres 
acceptation immédiate 1re -2e 

hyp. 2,39% et +, 
PRÊT sur équité, achat. 

Refinancement. Avis 60 jrs. 
Prêt construction.

Trans Unis ctr 514 274-2576

Vendezvotresalaire.com
1-866-871-4822  Depuis 2004

PRÊT DE 500$
sans enquête de crédit. Crédit Courtage

1 -866-482-0454

*ArgentDirect.com*

Prêts de 500$ et +

Service simple, 
sécuritaire et rapide.

Approbation 
en 1h ou moins

Sans enquête au 
bureau de crédit

Demande en ligne 
ou par téléphone

Dépôt direct dans votre 
compte la journée même

*1-888-374-5777*

MULTI-PRÊTS Agence Hypothé-
caire, 20  prêteurs en 1 seul ren-

dez vous, pré-autorisation, 
achat, refinancement, transfert, 

2.98%,  5 ans.
Pierre Laberge ctr.hyp. 

514-497-8137.

* PRÊT 500$  *
Simple, rapide, efficace.

Par téléphone, dépot direct.
Réponse en 1 heure.

Conditions: emploi stable
(4 mois) et paie par dépot 

direct 
Crédit Yamaska
1-877-662-6109

www.credityamaska.com

ENDETTÉ !
Un paiement par mois 

selon votre budget
0% d'intérêt

consultation gratuite et
sans obligation

professionnel nommé 
par le gouvernement

514-748-7522
1-855-748-7522

LABELLE MARQUIS INC.
DEPUIS 30 ANS syndic 

DE 8H30. À 20H.

ARGENT RAPIDE 
SUR HYPOTHÈQUE
À partir de 8% prêteurs privés
1er & 2e rés-multi-comm-ind

Const. & inventaires de condos
514-647-1089, 514-923-8978

Prêt achat avec améliorations, 
auto-construction,rénovation  
Refinancement prêt hypothécai-
re à partir de 2,69% CODEN Agce

immo. hyp. Serge Denis ctr imm 
hyp 514-409-6495

ENCAN AUTOS PUBLIC 
À LAVAL

23 FÉV. ET 9 MARS. 
jusqu'à 100 Autos + pick-up  etc. 

2005-2013
Tous les 2 sam., inspections vendre-

dis.
Les Enchères Automobiles de Laval

www.groupefournier.com
2380, Montée Masson, Laval.

450-666-1254 ou 1-888-666-1254

FINANCEMENT MAISON, aucun 
cas refusé. 2 preuves de rési-
dence, permis conduire valide, 
léger dépôt. 514-377-8169

PROPRIÉTÉS
RÉSIDENTIELLES

200

274

274 TERRAINS
TERRES

348
CHALETS
MAISONS

DE CAMPAGNE

IMMOBILIER
LOCATION

300

380

302 É.U. / AUTRES

348
CHALETS
MAISONS

DE CAMPAGNE

350 CHAMBRES
ET PENSIONS

366
LOGEMENTS À

L'EXTÉRIEUR
DE LA VILLE

348
CHALETS
MAISONS

DE CAMPAGNE

367 LOGEMENTS
À LOUER

FORMATION

400

408

404 FORMATION
ENSEIGNEMENT

EMPLOI

412

458

414 CHAUFFEURS
TRANSPORT

444 MÉTIERS DE LA
CONSTRUCTION

MARCHANDISE

500

552

504 ANIMAUX

532 MATÉRIAUX DE
CONSTRUCTION

AMÉLIORATIONS
ET ENTRETIEN

DE PROPRIÉTÉS600

640

622 PLANCHERS
POSE ET SABLAGE

SERVICES

644

666

664 SOINS
THÉRAPEUTIQUES

AFFAIRES
FINANCES

720

740

720 ARGENT
À PRÊTER

720 ARGENT
À PRÊTER

736 SERVICES
FINANCIERS

AUTRES
VÉHICULES

ET SERVICES799

850

800 AUTOS À VENDRE

724 AVIS PUBLICS
FINANCEMENT MAISON

06 Caravan  98,000km 5,500$
05 Nissan Sentra 100,000km

4,900$
04 Escape, 88,000km, 5,900$

R. Lambert Autos 
514-206-6268   250$/mois

JF
011153519

AD{JF011153525} Régie des alcools, des courses et des jeux

Avis de demandes relatives à
un permis ou à une licence

NOM ET
ADRESSE DU
DEMANDEUR

NATURE
DE LA
DEMANDE

ENDROIT
D’EXPLOITATION

Avis public

Toute personne, société ou association au sens du Code civil
peut, dans les 30 jours de la publication du présent avis,
s’opposer à une demande relative au permis ci-après
mentionné en transmettant à la Régie des alcools, des courses
et des jeux un écrit assermenté qui fait état de ses motifs, ou
intervenir en faveur de la demande, s’il y a eu opposition, dans
les 45 jours de la publication du présent avis.

Cette opposition ou intervention doit être accompagnée
d’une preuve attestant de son envoi au demandeur ou à son
procureur, par courrier recommandé ou certifié ou par
signification à la personne, et être adressée à la Régie des
alcools, des courses et des jeux, 560, boul. Charest
Est, Québec (Québec) G1K 3J3.

9221-9138
Québec Inc.
QUILLORAMA LES
RIVIÈRES
4520, boulevard
des Récollets #201
Trois-Rivières
(Québec)
G9A 4N2
Dossier : 164 194

Changement
permanent de
pièce du permis
de Bar numéro :
9236456

4520, boulevard
des Récollets
#201
Trois-Rivières
(Québec)
G9A 4N2

JF011217176
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LES PETITESANNONCES ÇA VEND...VITE! VITE! VITE!
POUR ANNONCER

³ IMMOBILIER 114 à 380

³MARCHANDISE 500 à 552

³ VÉHICULES 800 à 850

³ EMPLOI ET FORMATION 400 à 458

³ SERVICES 600 à 740

³ ÉVÉNEMENT SPÉCIAUX 900 à 924

Nos annonceurs sont priés de vérifier leurs annonces dès le pre-
mier jour de publication. L’hebdo Quebecor ne se tient pas res-
ponsable pour plus d’une (1) insertion d’une annonce erronée.
L’article 11 de la Charte des droits et libertés de la personne dé-
clare que: Nul ne peut diffuser, publier ou exposer en public un
avis, un symbole ou un signe comportant discrimination, ni don-
ner une autorisation à cet effet. La Loi sur la protection du
consommateur stipule que: Article 242: Aucun commerçant ne
peut, dans un message publicitaire, omettre son identité et sa
qualité de commerçant. Article 243: Aucun commerçant ou ma-
nufacturier ne peut, dans un message publicitaire concernant un
bien ou un service offert au consommateur, indiquer comme une
adresse, une case postale sans mentionner au moins son adresse.

PAIEMENT

Télécopieur:
1 877-884-1266

Le plus grand réseau de petites annonces au pays

1 877 750-5052
petitesannonces@quebecormedia.com

8 8à
DE 8HEURES

À 20HEURES

Allô prof : des services
GRATUITS d’aide aux

devoirs offerts
à la grandeur

du Québec!

Montréal
(514) 527-3726
Québec
(418) 843-5355
Extérieur
1-888-776-4455
Site Internet
www.alloprof.qc.ca

1 877 750-5052
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Sudoku

Mots croisés

Solutions

16-02-2013

L es constructeurs
allemands ont-ils
véritablement le choix?

pas vraiment. La tendance du
marché se dirige tout droit
vers des voitures de plus en
plus vertes, écologie oblige.

S’ils ont résisté longtemps à cette nou-
velle technologie, tout indique que le vent
a tourné. Il y a quelques années, ils ne ju-
raient que par le moteur diesel.Puis, il y a
eu la vague hydrogène et électrique. De-
puis cette période, ils ont dû se plier aux
exigences du marché.À preuve : BMW se
concentre sur cette combinaison que for-
ment lemoteur à combustionet lapropul-
sion électrique.

La firme munichoise offre trois mo-
dèles affublés de cette technologie: la
Série 3, la grosse berline Série 7 et la Série
5.C’est cette dernière que nous avons eue
lorsdenotreessai.Ellene sedistinguedes
versions régulières que par un logo bien
en vue apposé sur le pilier C.Pas d’identi-
fication bleutée comme chez la concur-
rence. Et elle porte le nomd’ActiveHybrid
5.Les plus perspicaces découvriront aussi
des roues moins stylisées. Pour le reste,
cette 5 demeure semblable à ses homo-
nymes.

Son habitacle offre la même qualité
d’assemblage et le même registre de ma-
tériaux. Sans sombrer dans l’austérité ex-
trême, cette BMW écologique dispose
d’une présentation monochrome qui
«laisse de glace» au premier coup d’oeil.
Seul l’indicateur de charge ou de contri-
bution du moteur électrique nous permet

d’identifier cette version. Cette informa-
tion se trouve à la base des principaux ca-
drans derrière le volant.

Commebiendesmodèlesde lamarque,
cette Série 5 est équipée du système
start/stop qui arrête le moteur complète-
ment lorsque la voiture est immobilisée.
Couplée à une boîte automatique à huit
rapports, cette Série 5 peut franchir 100
km avec moins de 7,4 litres d’essence.
Cette caractéristique est rendue possible
grâce à la combinaison d’un moteur à six
cylindres en ligne de 306 chevaux et d’un
moteurélectriquequioffreplusde55che-
vaux en puissance.Au total, cette Série 5
proposeplusde335chevaux.Si la techno-
logie permet d’abaisser la consommation
de carburant, cette berline ne peut rouler
en mode électrique que sur quatre kilo-
mètres, sans excéder 60 km/h. Et en
conditions idéales seulement.

SiBMWprésenteplusieurs versionsde
la Série 5, cette dernière, l’ActiveHybrid 5,
propose une solution écologique tout
aussi intéressante.Ses performances sont
plus qu’honnêtes. Il faut tout de même
soulignerunbémol important:lorsdesdé-
collages, pour vous permettre de prendre
le rythme de la circulation, il semble y
avoirundélaientre lapressionde l’accélé-
rateur et la réponse du groupe motopro-
pulseur. Par la suite, nous retrouvons le
même plaisir de conduire. La rigidité du
châssis est remarquable, tandis que la di-
rection est d’uneprécision sans égale.

Écologie oblige

Essai Routier
PROPULSÉ PAR AUTONET.CA

BMW ACTIVEHYBRID 5

Lisez la suite sur
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t si, au lieu d'ajuster la
température de votre
demeure, c'était le ther-
mostat qui s'ajustait auto-

matiquement à vos préférences?
Voilà l'idée du thermostat intelli-
gent Nest, un dispositif de
contrôle du chauffage qui ap-
prend comment se comporter
selon vos habitudes!

Il s’utilise comme un thermostat stan-
dard,c'est-à-direqu'onlerègleàlatempé-
rature désirée avec la roulette de contrôle.
Saufqu’ilaunpetitquelquechosedespé-
cial: il se charge de se programmer seul,
sans que vous ayez à établir d’horaire.À
chaque fois que vous modifiez la position
de sa roulette en acier inoxydable, il ap-
prendetmodifiesoncomportement.

Il se règle à votre température préfé-
rée pour dormir et se met en marche à
l'heure de votre réveil jusqu'à votre dé-
part au travail où il s'ajuste à nouveau,

sans aucune
programmation!
Même si vos ho-
raires changent
souvent, ne le
sous-estimez
pas, il apprend
en permanence!

Avecsondétecteurdemouvementinté-
gréiln'estjamaisprisparsurprise,dèsqu'il
détecteuneactivitéilsemetenmarche.En
plus de vous faciliter la vie, il vous permet
de réaliser des économies en réduisant
votreconsommationd'énergie.

Latechnoauservicedelavie
quotidienne!

E

François Charron
francoischarron.com/hebdo

TECHNO

Un thermostat intelligent qui apprendet s'ajuste à vous

16
02

20
13

Un nombre record de nageurs des Patriotes de l’UQTR participeront au Championnat canadien de natation interuniversitaire, qui se tien-
dra à Calgary de jeudi à samedi. Caroline Lapierre-Lemire (devant), pourrait s’assurer d’une participation aux Universiades 2013 à Kazan
avec une victoire, elle qui est parmi les favorites au 50 m et 100 m libre. Marie-Pier Couillard (deuxième) pourrait faire de même, elle qui a
enregistré d’excellentes performance au 50 m et 100 m dos. Alexandra Beaudoin et Laurence St-Pierre Leblanc complètent l’équipe.
Finalement, Alex Gélinas tentera de se distinguer au 50 m dos. L’entraîneur de l’équipe, Yann Jacquier, croit que l’UQTR pourrait causer
la surprise au relais féminin. NICOLAS DUCHARME

Les Patriotes au Championnat canadien

BRÈVES SPORTIVES
Le Pavage 132 en
bonne posture

Le Pavage 132 de Nicolet a très bien
amorcé les séries éliminatoires de la
LHSAM avec deux victoires, le week-end
dernier, face aux Entreprises A.M. de
Saint-Tite. Pier-Luc Bélanger a été étince-
lant pour les Nicolétains avec une récolte
de neuf points lors des deux rencontres.
Jean-François L’Hereault a signé les deux
gains. Le Pavage 132 pourrait se sauver
avec la série s’il l’emporte ce vendredi à
l’aréna Pierre-Provencher.

Les Barons dos au
mur

Les Barons du Cap-de-la-Madeleine
n’ont pas commencé leurs séries élimina-
toires comme ils l’espéraient. Ils ont subi
deux revers de 5-4 et 4-2 face au Bigfoot
de Saint-Léonard-d’Aston et ne sont plus
qu’à une défaite de l’élimination. Les Ba-
rons se devront donc de rebondir, ven-
dredi, alors qu’ils visiteront le Centre-Ri-
chard-Lebeau.

Quatre Mauriciens
sur la plus haute
marche du podium

Le Défi des champions, présenté à
l’Hôtel Urbania de Trois-Rivières, a
permis à quatre boxeurs de la région
de tirer leur épingle du jeu. Benoit
Fleury (52 kg) et François Pratte (56
kg) du club de boxe Performance,
Phylip Alarie (60 kg), du club Form-o-
boxe, et Pascal Beaupré (81 kg) de
X-Boxe, ont tous remporté leur finale,
ce qui leur permet d’être placé sur la
liste des athlètes Élite-Relève pour les
cinq prochains mois. L’événement
servait aussi de première phase de
qualifications en vue du Championnat
canadien de boxe olympique. Le pro-
chain événement majeur au calen-
drier de ces pugilistes est les Gants
dorés, qui auront lieu en juin à Vau-
dreuil-Dorion. Fleury est champion
en titre de cette compétition.

Week-end parfait
pour les Diablos

Après avoir été massacrées la semaine
dernière, les joueuses de la formation de
basketball division 1 des Diablos du
Cégep de Trois-Rivières ont rebondi en
fin de semaine dernière avec deux vic-
toires. Elles ont tout d’abord disposé des
Volontaires de Sherbrooke par la marque

de 58-47, vendredi, avant de vaincre les Is-
landers du Collège John-Abbott par un
pointage de 59-49. La troupe de Frank-
Anthony Allepot n’est toutefois pas assu-
rée de prendre part aux séries élimina-
toires. Elle devra l’emporter face au Col-
lège Édouard-Montpetit, vendredi, ou
encore, espérer une défaite du Collège
Champlain Saint-Lambert le même soir.

Indrik Trahan 34e à
Sotchi

Le planchiste Indrik Trahan a enregis-
tré le 34e meilleur temps sur la piste olym-
pique de Sotchi, en Russie, jeudi dernier.
Un résultat surprenant puisque le Triflu-
vien a chuté lors de sa descente, le privant
d’une place parmi les 32 premiers et ainsi
participer à une deuxième descente. La
prochaine épreuve de Trahan aura lieu ce
samedi à Moscou.

NICOLAS
DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com 

JEAN-LUC.DOUMONT@
QUEBECORMEDIA.COM

VOTRE OPINION
NOUS INTÉRESSE
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Pour connaître les matières acceptées dans votre bac de récupération, contactez votre municipalité.

En récupérant des boîtes de conserve,
nous créons des électroménagers.

Récupérer c’est recréer. RECREER.CA
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Les Gothics de l’école
secondaire des Pionniers (ESDP)
franchiront une nouvelle étape
dans son histoire à l’automne
prochain. L’équipe de calibre
juvénile fera le saut en deuxième
division.

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com

Après deux saisons où l’équipe a atteint la
finale de la Ligue de football scolaire juvénile
division 2b de la Mauricie, il était temps pour
la troupe de Jimmy Thompson de passer au
niveau supérieur. 

« Je crois que nous serons en milieu de pe-
loton. On s’est développé dans les dernières
années et on devait maintenant monter de
division. Nous sommes encore loin de la di-
vision 1, mais dans trois ou quatre ans, ce
sera peut-être accessible », croit le pilote.

Il reste maintenant à savoir dans quelle
région l’ESDP évoluera la saison prochaine.
Dans un monde idéal, la formation se join-
drait à la ligue montérégienne, où l’on re-
trouve des équipes à Drummondville, Sher-
brooke et Saint-Hyacinthe, par exemple. 

Le hic, c’est que ce circuit affiche complet
avec huit équipes, ce qui pourrait forcer les
Gothics à rejoindre la ligue de Lanaudière-
Laurentides. « Nous allons devoir nous bat -
tre, illustre Thompson. Il y a Joliette dans
cette ligue, ce qui est bien, mais nous n’avons
pas le goût d’aller jouer à Mont-Tremblant et
Mont-Laurier. »

Une progression fulgurante

Thompson et son équipe d’entraîneurs
semblent eux-même surpris des pas de

FOOTBALL

Les Gothics passent en deuxième division

sont aussi enseignants, psychoéducateurs
ou même surveillants, ce qui permet une in-
tervention plus rapide en cas de probléma-
tique. L’identité de l’équipe est bâtie de l’in-
térieur.

« Il y a quelques années, les professeurs
n’aimaient pas enseigner aux joueurs de
football. Ce n’est plus maintenant et nous
n’entendons pas de commentaires négatifs.
Nous avons vu une baisse de 75 % du nom -
bre de joueurs placé en local de retrait (re-
tenu) », explique-t-il.

Les Gothics ont même pris des couleurs,

puisque plusieurs athlètes sont d’origines
ethniques diverses. Un mélange qui plaît
aux entraîneurs. « Avant, il fallait faire le tour
des classes en début d’année pour trouver
des joueurs. Maintenant, nous n’avons plus à
convaincre personne. Les jeunes sont pré-
sents dès la première pratique », ajoute Pro-
vencher. En plus de grimper en division 2, les
Gothics profiteront d’un tout nouveau ter-
rain synthétique à l’automne prochain. 

Plusieurs projets sont aussi à prévoir pour
les prochaines années afin d’augmenter la
renommée du programme.

géants qu’a effectués le programme de
l’ESDP dans les quatre dernières années. 

« Il y a trois ans, il y a des matchs ou nous
n’avions qu’une vingtaine de joueurs sur le
terrain. Maintenant, nous avons deux équi -
pes de calibre benjamin, une de cadet et une
de juvénile. Le programme est en santé et
nous faisons énormément d’éducation avec
nos jeunes. »

Selon le responsable des sports de l’éta-
blissement, Sébastien Provencher, c’est la
philosophie du programme même qui en
fait son succès. La majorité des entraîneurs

L’équipe d’entraîneurs entourant les Gothics est formée de Jean-Luc Lemieux, Christopher Plamondon, Jimmy Thompson, Sébastien
Provencher, Luc Thiffault, Guillaume Beaulieu et Marc Lépine. Absent sur la photo : Carol Alarie, Stéphane Morency, Éric Desjardins et François
Boucher.  NICOLAS DUCHARME
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Le programme de football
juvénile de l’Académie Les
Estacades franchira un pas
important la saison prochaine. Il
évoluera dans la division 1, le
plus haut niveau au Québec. 

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com

La dernière saison a prouvé aux diri-
geants de l’institution que l’équipe n’avait
plus sa place en division 1-b, où elle a démoli
la compétition à presque toutes les occa-
sions.

« Neuf de nos dix matchs ont été joués à
temps continu. [ndlr: utilisé lorsque la diffé-
rence de points est trop grande] Ça donne un
faux sentiment aux jeunes qu’ils sont bons.
Ce n’est pas ce que j’aime. Nous avons com-
pris que nous ne leur faisions pas une fa-
veur. On ne forme pas des individus sans
adversité, et en division 1, il y en a », men-
tionne l’entraîneur-chef Jacques Dussault.

En 2012, les Estacades ont terminé le ca-
lendrier avec une fiche de huit victoires et
une défaite, en plus de montrer un différen-
tiel positif de 319 points. 

En séries éliminatoires, ils ont pris leur
revanche sur le Vert et Or du Séminaire
Saint-Joseph, avant de vaincre deux équi -
pes de la division 1 pour remporter la Bol
d’or. Une preuve sans équivoque que l’orga-
nisation est prête pour un nouveau défi.

« C’est excitant pour tout le monde. Les
athlètes veulent s’améliorer et pour attein -
dre ce but, ils doivent faire face aux meil -
leurs. »

Des répercussions dans la région

Le passage des Estacades à la division 1

Les Estacades dans
la cour des grands

aura des conséquences pour le football ré-
gional. Dussault est persuadé qu’à moyen
terme, le tout profitera aux Diablos du Cé -
gep de Trois-Rivières.

« Je pense que c’est une bonne nouvelle
pour les Diablos. Ils vont pouvoir recruter
des jeunes qui ont joué contre les meilleurs
et qui seront aptes à compétitionner plus ra-
pidement. En plus, les entraîneurs n’auront
plus à se déplacer pour faire leur recrute-
ment. Ça se passera dans leur cour. »

Par contre, l’ascension de l’institut situé
dans le secteur Cap-de-la-Madeleine met
un terme à la rivalité entre elle et le Sémi-
naire Saint-Joseph. 

« Si le Séminaire veut monter, ils sont les
bienvenus. Mais ils ne semblent pas intéres-
sés. Si je dois choisir entre donner une
chance à mes joueurs de s’améliorer ou une
rivalité, je choisis la première option »,
affirme le pilote.

Soucy-Morin se rajoute 
au personnel

Dussault a profité de la journée pour an-
noncer la venue de Nickolas Morin-Soucy
au sein de l’équipe d’entraîneurs de l’Aca-
démie. Un ancien des Diablos, des Carabins
et des Alouettes de Montréal, le Trifluvien
possède un certificat en toxicomanie et en
intervention psychosociale, ce qui lui per-
mettra d’être près des jeunes selon 
Dussault.

L’Académie Les Estacades évoluera en division 1 la saison prochaine, ce qui réjouit énormé-
ment son pilote, Jacques Dussault, ainsi que deux de ses protégés, William Garceau et
Alexandre Archambault. PHOTO NICOLAS DUCHARME

Si le Séminaire veut
monter, ils sont les
bienvenus.

JACQUES DUSSAULT
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e hockey junior A retient
rarement l’attention des
médias. Pourtant, une
équipe de Saint-Louis-de-
France, les Titans, connaît

une saison de rêve. Le 10
février dernier, ils ont soulevé
le trophée de vainqueur du
tournoi provincial de
Fleurimont, et remporté une
troisième bannière en autant
d’opportunités. Sur la photo
d’équipe, un visage était
toutefois absent, celui de
l’entraîneur Sylvain Cossette.

Le pilote de l’équipe était au chevet de
son épouse, Marie-France. Depuis main-
tenant huit ans, cette femme poursuit son
combat contre un adversaire qui multiplie
les coups bas: le cancer du sein. 

Avant le début du tournoi, elle a été vic-
time d’une rechute, la forçant au repos. La
famille était abattue. Comme tout bon
mari, Sylvain est resté à ses côtés, délais-
sant l’équipe qu’il dirige depuis sept ans et
dont fait partie un de ses fils, Maxime. 

Le travail d’un entraîneur est simple :
pousser son équipe à la victoire. Toutefois,
depuis que le verdict de rechute est tombé
sur la famille Cossette, c’est plutôt les pro-
tégés de Sylvain qui font ce travail. 

« Le hockey a été un bon soutien. Tous
les joueurs m’aident beaucoup, ainsi que

les parents. Nous sommes de calibre ju-
nior, et pourtant, les parents suivent. Les
jeunes sont heureux et ont embarqué leur
famille. On a réussi à faire quelque chose
de solide », note Sylvain.

À une époque où l’on reproche aux
jeunes d’être individualistes, les Titans ont
prouvé que rien ne pouvait être moins
vrai. Au lendemain de l’annonce de la
nouvelle, les joueurs ont fait parvenir des
fleurs à la résidence de la famille avec un
petit mot disant qu’ils gagneraient le tour-
noi pour Marie-France. 

Une promesse qu’ils ont respectée. Ils
sont venus à bout des Gargouilles d’East
Broughton par la marque de 4-3 dans un
match des plus émotifs. 

Depuis, le sourire est de retour dans la
maisonnée grâce à la victoire des Titans.
Ce n’est pas un gigantesque sourire, mais
à tout le moins, une lueur d’espoir.

Des adultes

Il faut dire que pour plusieurs joueurs,
leur entraîneur a apporté un regard nou-
veau sur leur passion. 

L’atteinte du calibre junior A signifie la
fin de la carrière de hockeyeur après un
parcours de près d’une vingtaine d’année. 

C’est à ce moment que la bière après le
match devient plus importante que le
match en tant que tel. 

Pourtant, Sylvain continue à mettre
l’emphase sur la discipline personnelle. Il

maintient qu’il fait affaire à des adultes,
pas à des enfants.

L’esprit d’équipe au sein des Titans
est fort. Ce n’est pas la première fois que
le cancer s’attaque à un membre de la
grande équipe. 

Il y a deux ans, la maladie a emporté
Linda Dugré, la mère d’un des joueurs,
Guillaume. 

Aux funérailles, six hockeyeurs des Ti-
tans ont porté le cercueil. Encore une fois,
la famille Cossette a tenu à jouer un rôle.

« J’ai dû le brasser dans les pratiques.
C’était sa dernière année et je lui ai dit que
sa mère n’aurait pas été fière, parce qu’il
adore le hockey. Marie-France a beaucoup
parlé avec lui et ils sont restés proche. Il
appelle encore à la maison pour prendre
des nouvelles », laisse savoir le parternel.

Une deuxième mère

Au fil des années, Marie-France, dans
son rôle de nounou, a marqué plusieurs
joueurs par sa présence. 

Marie-France, c’est celle qui invite les

gars  l’été pour le party annuel. 
C’est celle qui concocte une sauce à

spa ghetti dont tous les joueurs parlent
après l’avoir dégustée. 

C’est celle que certains considèrent
comme une deuxième mère.

L’été dernier, à la suite de sa conquête
de la Coupe Memorial avec les Cataractes
de Shawinigan, Pierre-Olivier Morin s’est
assuré de faire un arrêt à la résidence de la
famille pour montrer le trophée à Marie-
France, qui n’avait pas l’énergie pour se
déplacer à la réception prévue. Pourtant,
Sylvain avait dirigé Morin alors qu’il était
dans la catégorie novice, 12 ans plus tôt.

Le combat de Marie-France n’est pas
terminé. Elle retroussera encore ses man -
ches lors d’épuisantes séances de chimio-
thérapie dans les prochains mois. 

De leur côté, les Titans amorceront leurs
séries éliminatoires au début du mois de
mars. Une dernière montagne à escalader.
Par un heureux hasard, l’événement aura
lieu à Saint-Louis-de-France. 

Marie-France fera tout pour y être.

L
La force d’une équipe

Nicolas Ducharme
nicolas.ducharme@quebecormedia.com 

LE COMMENTAIRE DE 

C’est à travers le hockey que Maxime Cossette et son père, Sylvain, ont trouvé réconfort.
NICOLAS DUCHARME

Les Titans de Saint-
Louis-de-France se
sont imposés au
Tournoi provincial de
Fleurimont. Il s’agis-
sait pour eux d’une
troisième conquête
en autant d’opportu-
nités cette saison.
FRÉDÉRIC BLAIS-BÉLANGER,
TPMJF 
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Les jours noirs du Caron et Guay
sont-ils enfin finis? L’équipe est
parvenue à égaler sa meilleure
séquence de la saison le week-
end dernier, avant de s’incliner
contre le HC Carvena de Sorel-
Tracy, samedi. Le meilleur est-il à
venir à l’approche des séries
éliminatoires?

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com

Les derniers matchs ont démontré de
quel bois les Trifluviens peuvent se chauffer
avec une série de trois victoires, dont deux
très impressionnantes contre les Marquis
de Jonquière et l’Isothermic de Thetford
Mines. Au-delà des triomphes, c’est le sang-
froid des locaux qui a retenu l’attention.
Face à deux formations capables de les
brasser, le Caron et Guay a réussi à éteindre
les feux pour signer deux victoires. 

Samedi, dans une défaite de 3-1 contre le
HC Carvena, le Caron et Guay a tout de
même décoché 42 lancers contre le gardien
Francis Gourdeau.

Il semblerait donc que c’est l’absence de
matamores qui a forcé les joueurs à se ser-
rer les coudes et apprendre à gagner en-
semble.

« Nous avons joué ces parties avec beau-
coup d’intensité. Nous étions conscients
qu’on devait jouer ces matchs ensemble. Ça

CARON ET GUAY

Enfin une lueur d’espoir
nous a tenus alertes. Les gars sont arrivés
préparés. C’est ce que nous ne faisions pas
avant », laisse savoir l’attaquant Alexandre
Jacques. 

Le retour de Guerrera salutaire

Comment expliquer ce revirement de si-
tuation? La venue d’un nouvel entraîneur,
Alain Côté, est loin d’y être étranger.

Le retour du gardien David Guerrera,
blessé au genou depuis deux mois, fait son
effet. 

Les Trifluviens ont cessé de jouer sur
leurs talons et sont plus efficaces défensive-
ment. Mais c’est avant tout une prise de
cons cience de la formation qui y est pour
beaucoup.

« Lors de la dernière rencontre avant que
Jean-François (Labbé) s’en aille, nous nous
étions parlé entre joueurs lors d’une ré-
union. Nous nous sommes dit les vraies
choses. Ce n’est pas parfait, mais le vent a
tourné de bord. Nous avons une meilleure
équipe que notre fiche le démontre et je
pense que nous l’avons prouvé dans les der-
nières parties », souligne Jacques.

Le Caron et Guay sera de retour en action
ce vendredi, face à leurs rivaux de Jon-
quière. 

Puis, dimanche, ils affronteront le Cool
FM de Saint-Georges-de-Beauce au Colisée
de Trois-Rivières, lors de la soirée où tous les
partisans seront accueillis au prix de 5 $.

David Guerrera a effectué un retour au jeu, vendredi, après deux mois d’absence à la suite
d’une blessure au genou. PHOTO NICOLAS DUCHARME
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Les Patriotes à l’assaut des Lakers
Les Patriotes de l’UQTR n’ont pas
perdu de temps avec les Rams de
Ryerson lors de la première
ronde des séries éliminatoires
des Sports universitaires de
l’Ontario. Vainqueurs en deux
matchs, ils se mesureront
maintenant aux Lakers de
Nipissing.

S’il y a un message que les Lakers se doi-
vent de retenir après avoir visionné les
bandes vidéos des deux parties des Pa-
triotes face aux Rams, c’est qu’ils ne peuvent
se permettent de lever le pied. Les gros ca-
nons de l’UQTR sont en forme. 

Le premier trio formé de Billy Lacasse,
Félix Petit et Tommy Tremblay a amassé
10 points en deux rencontres. 

Quant à Pierre-Olivier Morin et Olivier
Donovan, la chimie entre les deux joueurs
est indéniable. Peu importe le joueur qui
complétera cette unité, on peut s’attendre à
ce que le succès soit au rendez-vous. 

À la ligne bleue, les Trifluviens se sont
bien ressaisis, samedi, après avoir comis
quelques bourdes et donné des sueurs froi -
des à leur entraîneur-chef, Gilles Bouchard,
lors de la première rencontre.

Rams. Bouchard s’attend à ce que les Lakers
connaissent un excellent départ.

« En première période, il faudra partir de
la même manière et avec la même détermi-
nation que samedi. De leur côté, je ne serais

pas surpris de les voir sortir fort. Ils ne
jouent qu’un match à domicile après tout. »

Les Trifluviens seront de retour au Coli-
sée samedi pour le deuxième affrontement
de la série.

Les souvenirs des Lakers sont loin-
tains

Les Patriotes et les Lakers se sont affron-
tés à deux occasions cette saison, et ce, lors
des trois premiers matchs de la campagne. 

Il y aura donc peu en commun entre
l’équipe qu’affrontera les Trifluviens, mer-
credi, et celle qui s’est avouée vaincue en
saison régulière.

« Ils ont une meilleure éthique de travail
et ils sont plus conscients défensivement. Ils
se sont améliorés beaucoup et ont plus de
profondeur que Ryerson », analyse Bou-
chard. 

Afin d’atteindre la deuxième ronde, les
Lakers ont réussi à passer au travers des
Redmen de McGill. Décimés par les bles-
sures, les Montréalais ont vendu chèrement
leur peau avant de plier l’échine 2-1. 

Ce n’est donc pas cette année que les Tri-
fluviens mettront un terme à leur vilaine sé-
quence de six confrontations sans victoire
face aux Redmen.

La série s’amorcera ce mercredi au Me-
morial Gardens de North Bay, où les locaux
attirent les foules. 

Les Patriotes devront se débrouiller sans
le défenseur Olivier Dallaire, suspendu pour
avoir jeté les gants contre Michael Fine des

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@quebecormedia.com

Encore plus de nouvelles
sportives, tous les jours, sur 

www.lechode
troisrivieres.ca

Félix Petit a marqué le but gagnant dans la victoire des Patriotes sur les Rams de
Ryerson. NICOLAS DUCHARME

Les Estacades ont rendez-vous avec les Gaulois
Les succès des Estacades de
Trois-Rivières se poursuivent. La
troupe de Frédéric Lavoie est
parvenue à éliminer les Vikings
de Saint-Eustache en quatre
matchs pour accéder à la
deuxième ronde des séries
éliminatoires de la Ligue de
hockey midget AAA du Québec.

Si les Trifluviens ont démontré une chose
lors de ce premier tour, c’est leur force de ca-
ractère. Après un mauvais début de série,
une défaite de 6-1 devant leurs partisans, les
joueurs se sont retroussés les manches et
ont remporté les trois sorties suivantes.

Lavoie ne semble toutefois pas surpris de
ce retour en force de ses protégés.

« À Noël, nous ne faisions pas les séries.
Depuis, les gars se sont battus à chaque
match comme si c’était une partie de séries.
Nous avions besoin de tous les points. À
cause de ça, nous avons appris à jouer des

ther-Blondin et les Lions du Lac Saint-Louis
subir l’élimination contre des formations
qui ont participé aux séries éliminatoires de
peine et de misère. Les Estacades se mesu-
reront donc aux Gaulois du Collège An-
toine-Girouard, quatrième au classement
général, plutôt qu’au puissant Blizzard du
Séminaire Saint-François, comme la lo-
gique l’aurait voulu. 

Lavoie préfère ne pas formaliser avec
l’identité de son adversaire.

« Il y a énormément de parité dans cette
ligue et tout le monde peut battre tout le
monde », rappelle-t-il.

Les deux formations se sont rencontrées
à deux reprises cette saison, chacune l’em-
portant une fois. Le système d’alternance
entre les deux gardiens, Gabriel Forcier et
Samuel Montembeault, devrait se pour-
suivre, et ce, même si le deuxième a rem-
porté tous les matchs de la première ronde.

La série 4 de 7 s’amorcera vendredi à
Saint-Hyacinthe. 

rencontres serrées et c’est ce qui fait notre
identité. »

Si le pilote était en droit de s’attendre à
une bonne performance de son premier
trio, c’est plutôt l’apport de toute l’équipe
qu’il a apprécié. 

Seulement deux des 17 joueurs ayant
participé aux quatre affrontements de la
série n’ont pas noirci la feuille du marqueur.

« Tout le monde s’est impliqué dans les
matchs. Les défenseurs ont aidé l’offensive
et les attaquants ont donné un coup de main
à la défensive. Je m’attendais à ce que les
lignes d’attaque génèrent de l’offensive,
mais je ne pensais pas qu’ils s’implique-
raient physiquement de la sorte. Ça ne nous
a pas nui et c’est ce qui nous a permis de ne
pas nous endormir.

Antoine-Girouard au deuxième
tour

Les astres semblent s’aligner pour les Tri-
fluviens. Ils ont vu les Phénix du Collège Es-

Samuel Blier est le meneur chez les
Estacades pour les buts avec quatre en
autant de matchs. NICOLAS DUCHARME
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